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I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

J'attends vos idées pour renforcer 
la diversité dans la presse. 



1. Introduction

Cadre de la recherche

Depuis près de dix ans, l’AJP développe des projets en lien avec la diversité dans les contenus média-
tiques et dans les rédactions : le Global media monitoring project (GMMP), le baromètre de la diversité 

en presse quotidienne (2011, 2015), l’étude de la représentation des jeunes dans la presse écrite (2015), 
l’étude de la diversité au sein de la profession (2013) et récemment une large enquête sur les femmes 
journalistes (2019)1.  

La présente étude s’intéresse à la diversité et à l’égalité dans les contenus de la presse quotidienne. Elle  
a déjà été réalisée à deux reprises. Avec le soutien de la direction de l’Egalité des chances de la FWB, 
l’AJP a pu mener à bien cette troisième édition, qui porte sur un échantillon sélectionné sur l’année 2018. 
Le cadre méthodologique permet d’établir une comparaison non seulement entre les résultats des trois 
éditions, mais également, quand cela s’avère pertinent, avec les résultats du baromètre de l’égalité et de 
la diversité en télévision publié par le CSA belge. 

L’analyse porte sur l’état de la diversité dans notre presse quotidienne selon 5 axes  : genre, âge, ori-
gine, catégories socioprofessionnelles et handicap. Des évolutions, tant positives que négatives, sont à 
noter. Mais globalement, on reste loin d’une représentation égalitaire ou diversifiée dans les contenus de 
la presse quotidienne.

1.1. Présentation de la recherche
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Quel genre d’infos ?

Rapport final GMMP 2010 
Communauté française de Belgique

La diversité au sein 
de la profession de journaliste

Le journaliste type ? Un homme de 45 ans, Belge, dont la langue maternelle est le français 
et dont les parents sont belges. Mais au-delà de ce portrait robot, quelle diversité présente la  
« population » journalistique en Fédération Wallonie-Bruxelles ? De quel milieu social proviennent 
les professionnels de l’info ? Dans quel milieu vivent-ils actuellement ? Manifestent-ils un intérêt 
pour d’autres cultures ou religions ? Quelles sont leurs convictions politiques, philosophiques et 
religieuses ?

L’enquête menée par l’Association des journalistes professionnels (AJP) en collaboration avec le 
Centre d’études de l’opinion de l’ULg (CLEO) est une première pour notre Communauté. Elle livre 
des résultats parfois étonnants mais aussi interpellants quant à l’uniformité qu’ils révèlent. 

Après l’édition de la brochure « Quel genre d’infos ? » (2010) et de l’ « Etude de la diversité et de 
l’égalité dans la presse quotidienne belge francophone » (2011) – elles portaient sur les contenus 
journalistiques –, l’AJP inscrit cette troisième publication dans les actions qu’elle mène pour pro-
mouvoir les questions d’égalité et de diversité, non seulement dans l’information, mais également 
au sein des effectifs rédactionnels.

L’étude est téléchargeable sur le site : www.ajp.be/diversite

Avec le soutien de la Fédération Wallonie-Bruxelles

La diversité 
au sein de la profession 

de journaliste

Association des journalistes professionnels
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Etude portant sur l’égalité et la diversité au sein des effectifs 
journalistiques en Fédération Wallonie-Bruxelles

1.Toutes les études et publications « égalité et diversité » de l’AJP se trouvent sur le site web www.ajp.be/diversite.

Quelle diversité la presse 
quotidienne francophone  
belge nous donne-t-elle à lire ? 
L’analyse menée par l’Association des journalistes professionnels (AJP) est une première pour 
la presse écrite belge francophone. Et ses résultats interpellent : le monde, tel qu’il est reflété 
par nos quotidiens, est un monde d’hommes, pour la plupart cadres ou dirigeants, quasi tous 
« blancs » et d’âge mûr.  Ces hommes côtoient dans nos pages très peu de femmes (moins de 
18%), encore moins de « non-blancs » (17%), de jeunes (11%) ou de seniors (6%), sans parler 
des inactifs ou des personnes handicapées qui disparaissent de l’information.
 
Ces résultats sont en résonance avec ceux du « Baromètre de l’égalité et de la diversité » mené 
en  2011  par le Conseil supérieur de l’audiovisuel (CSA) qui concluait que la « représentation 
médiatique de la diversité et de l’égalité n’a souvent rien à voir avec la réalité qui nous entoure ».  
La comparaison entre le Baromètre et la présente étude montre que le déficit de diversité et 
d’égalité est encore plus important en presse quotidienne que dans les médias audiovisuels.

Au-delà de la collecte et de l’analyse des chiffres, aussi interpellants soient-ils, il faudra tenter de  
comprendre : pour quelles raisons y a-t-il si peu de femmes dans l’actualité ?  Pourquoi sont-elles 
traitées différemment, notamment en matière d’identification ? Pourquoi tant de catégories socio-
professionnelles sont-elles absentes de l’actualité ? Pourquoi les différents âges de la vie sont-ils 
si peu reflétés ? Pourquoi trouve-t-on si peu de diversité d’origines dans nos journaux, sauf dans 
les matières judiciaires ?

Comprendre, mais ne pas juger : par cette étude, l’AJP vise d’abord à sensibiliser les profession-
nels de l’information aux questions de diversité et d’égalité. Car si les journalistes ne choisissent 
pas l’actualité, le journalisme procède bien de choix professionnels, de la hiérarchisation jusqu’au 
traitement de l’information. L’AJP souhaite que cette publication soit le point de départ d’une ré-
flexion constructive, permettant d’intégrer les dimensions d’égalité et de diversité dans le travail 
journalistique.

Ce rapport est téléchargeable sur le site : www.ajp.be/diversite

Avec le soutien de la Fédération Wallonie-Bruxelles
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1 Etude de la diversité et de l’égalité 

dans la presse quotidienne 
belge francophone

Association des journalistes professionnels

Les journaux de notre Communauté reflètent-ils la diversité des populations qui y sont pré-
sentes ? Les hommes, les femmes, jeunes, âgés, blancs ou non, les ouvriers, employés, 
cadres, s’y retrouvent-ils relativement bien représentés ? La réponse est non, et même deux fois 
non. 

Déjà réalisée en 2011, cette étude, menée sur un échantillon important de journaux de 2013 et 
2014, montre un réel déficit de diversité, sur tous ses critères. 

L’univers que la presse quotidienne donne à lire est composée d’hommes, blancs, cadres, diri-
geants ou sportifs, d’âge de la vie active. Les autres catégories de la population se partagent 
quelques pourcents de présence, dans des rôles de figuration la plupart du temps.

Quels sont les processus à l’œuvre dans nos rédactions, consciemment ou non, pour que des 
pans entiers de la société ne s’impriment pas dans les colonnes des journaux ?

Cette étude ne répond pas à cette question mais elle veut la revoyer à ceux dont le  métier est 
d’informer. Et elle en pose d’autres, nombreuses, sur la quantité et la qualité de la représenta-
tion de la diversité dans notre presse quotidienne.

L’Association des journalistes professionnels espère qu’elle donnera lieu à une réflexion et à des 
inflexions éditoriales, permettant d’intégrer les oubliés de l’info. Car, si l’information est directe-
ment liée à l’actualité, elle procède aussi de choix professionnels, de sa hiérarchisation jusqu’à 
son traitement. 

Ce rapport est téléchargeable sur le site : www.ajp.be/diversite

Aves le soutien de la Fédération Wallonie-Bruxelles
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Etude de la diversité et de l’égalité 
dans la presse quotidienne 

belge francophone

Association des journalistes professionnels

Quelle diversité
dans les quotidiens francophones 
belges ?

Mai 2015
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Des constats aux outils

En raison du déficit de représentation des 
femmes et des personnes issues de la diver-
sité d’origine relevé dans l’information, tant en 
presse quotidienne qu’à la télévision, l’AJP a 
créé en 2016 une base de données qui réper-
torie et présente des expertes femmes et des 
experts hommes s’ils sont issus de la diver-
sité d’origine. Expertalia vise donc à rendre 
visibles d’autres expert-e-s dans le champ 
médiatique2.

Plus de 400 expert.e.s sont y répertorié.e.s. 

Les journalistes ont accès à leurs coordon-
nées par une simple inscription. 

Par ailleurs, l’AJP, en collaboration avec la 
RTBF, propose trois fois par an des séances 
de mediacoaching à destination des 
expert.e.s inscrit.e.s sur Expertalia. L’objec-
tif est de donner aux participant.e.s les clés 
d’une intervention dans les médias. Une vidéo 
de présentation des expertises est réalisée à 
l’issue de chaque session. La chaîne Youtube 
d’Expertalia compte actuellement 54 vidéos.3

2. www.expertalia.be 
3.www.youtube.com/channel/UC6wVBuvHQZsE-LBigAedlbQ/videos

I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

http://www.expertalia.be
http://www.youtube.com/channel/UC6wVBuvHQZsE-LBigAedlbQ/videos


L’échantillon porte sur six titres de presse 
qui sont les principaux quotidiens de la 

Fédération Wallonie-Bruxelles : Le Soir, La 
Dernière Heure/Les Sports, La Libre Belgique, 
L’Echo ainsi que les éditions tournaisiennes 
de L’Avenir et de Sudpresse (respectivement 
Le Courrier de l’Escaut et Nord Eclair). Cinq 
de ces titres sont les mêmes que ceux analy-
sés en 2011 et 2013-14, le journal L’Echo est 
analysé pour la première fois en lieu et place 
de Métro.

L’échantillon s’étend sur trois jours de la 
semaine (mardi, mercredi et samedi) répartis 
aléatoirement de janvier à mai 2018 de la ma-
nière qui suit : le mardi 16 janvier, le mercredi 
2 mai et le samedi 3 mars 2018. Ces dates ont 
été choisies hors périodes d’examen, de blo-
cus ou de rentrées scolaires. Au total, ce sont 
18 journaux qui forment notre corpus4.

Toutes les pages ont été analysées, à l’ex-
ception des éléments non-pertinents pour 
cette étude : la publicité, les rubriques nécro-
logiques, le carnet familial, les chiffres de la 
bourse, la météo, les petites annonces, les 

programmes télé, les jeux ou la loterie, ou en-
core les dessins de presse. Les suppléments 
« magazine » des quotidiens n’ont pas été 
pris en compte, cette analyse se concentrant 
sur l’information quotidienne au sens strict.

Au total, 1.596 articles ont fait l’objet d’une 
analyse. Comme en 2011 et en 2013-14, une 
distinction a été faite entre les articles, selon 
leur nature :
- information : reportages, interviews, por-
traits, brèves, etc. 
- commentaire : éditoriaux, critiques, chro-
niques, etc.
- opinion : courrier des lecteurs, cartes 
blanches, etc.

La répartition des articles entre les différentes 
catégories est similaire à celle observée en 
2013-14.

Chaque article a été classé en fonction du 
thème traité. En 2018, en comparaison aux 
éditions précédentes, on constate que le cor-
pus compte moins d’articles dans le domaine 

1.2. Méthodologie et échantillon

4. À l’exception de la partie sport manquante d’une édition de la DH.
5. En 2011, il n’existait pas de catégorie distincte pour les articles à thématique historique.

Nature 2011 2013-14 2018

Informatif 89,63 % 93,21% 91,67 %

Commentaire   7,54 %   5,54% 5,83 %

Opinion   2,83 %   1,25% 2,51 %

Thème 2011 2013-14 2018

Politique 12,58 % 11,48 % 15,54 %

Economie/finance 8,49 % 5,70 % 11,47 %

Sport 28,40 % 33,33 % 27,69 %

Faits divers 17,39 % 4,76 % 9,59 %

Justice 3,01 % 4,39 % 2,13 %

Société 2,65 % 5,18 % 5,32 %

Science/technologie 1,57 % 1,68 % 0,63 %

Santé/bien-être 2,74 % 3,31 % 2,19 %

Médias/nouv. technol. 4,13 % 5,74 % 4,26 %

Culture/art/ divertiss./loisirs 12,18 % 14,38 % 13,28 %

Enseignement/éducation 1,75 % 1,54 % 1,57 %

Environnement/mobilité 5,08% 6,82 % 5,39 %

Histoire/hommage - 5 1,68 % 0,44 %

Autre 0,50 %

6 titres de presse, 3 jours, 1.596 articles, 18.647 interve-
nants. Toutes les données ont été analysées selon 5 axes, 
afin de définir les contours de la diversité et de l’égalité en 
presse quotidienne francophone. Ce troisième baromètre 
met en parallèle ses résultats avec ceux des études publiées 
en 2011 et 2013-14.
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du sport (on passe de 33% à 28%) en 
raison d’un supplément sport manquant 
dans la DH, et plus d’articles « poli-
tique » et « faits divers ».

L’information par thématique

Si l’on observe la distribution des inter-
venants sur l’ensemble des thématiques, 
on constate que leur présence est plus 
importante dans la thématique sportive 
qu’auparavant (près de 45%), malgré le 
fait que le nombre d’articles sportifs soit 
en diminution dans notre échantillon.

 10
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Distribution des intervenants par thème 2011 2013-14 2018

Politique 12,72 % 11,55% 13,83%

Economie/finance 5,43 % 3,74% 7,40%

Sport 35,05 % 38,74% 44,67%

Faits divers 15,23% 4,31% 5,66%

Justice 3,24% 4,12% 4,77%

Société 2,33% 4,63% 1,39%

Science/technologie 1,10% 1,15% 0,64%

Santé/bien-être 2,40% 2,40% 1,84%

Médias/nouv.technologies 3,60% 4,32% 3,63%

Culture/art/divertissement/loisirs 14,47% 16,93% 11,08%

Enseignement/éducation 1,35% 1,57% 1,86%

Environnement/milieu/mobilité 3,09% 4,04% 2,71%

Histoire/hommage - 6 2,49% 0,32%

Autre - - 0,21%

Les titres de presse analysés

La proportion d’articles analysés en 2018 
pour chaque titre de presse reste globale-
ment similaire à 2013-14. La proportion d’ar-
ticles du Courrier de l’Escaut est plus impor-
tant qu’auparavant (+5%), alors que pour Le 
Soir, c’est l’inverse (-7%). 

Répartition des articles par titre de presse 2011 2013-14 2018

La DH 25,08% 18,07% 18,30%

La Libre 14,20% 13,03% 13,72%

Le Courrier de l'Escaut 19,51% 18,58% 23,50%

Le Soir 16,72% 21,34% 14,47%

Métro (2011 et 2013-14) 
L’Echo (2018)

5,66% 6,86% 12,91%

Nord Eclair 18,83% 22,13% 17,11%

Total 100% 100% 100%

6. En 2011, il n’existait pas de catégorie distincte pour les articles à thématique historique.
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Distribution des intervenants par titre de presse 2011 2013-14 2018

La DH 26,75% 16,61% 15,78%

La Libre 15,24% 14,60% 12,23%

Le Courrier de l'Escaut 17,72% 17,93% 24,25%

Le Soir 17,73% 22,23% 14,62%

Métro (2011 et 2013-14) 
L’Echo (2018)

4,02% 5,05% 9,98%

Nord Eclair 18,54% 23,59% 23,14%

Total 100% 100% 100%

Si l’on compare les titres de presse selon 
le nombre d’intervenants identifiés dans 
chaque article, plutôt que par nombre 
d’articles, on constate peu de variations 
avec les éditions antérieures, si ce n’est 
pour La DH et Nord Eclair. Si La DH est 
plus important en nombre d’articles que 
Nord Eclair 7, le rapport s’inverse sur le 
nombre d’intervenants présents dans 
ses pages8.

7. Le corpus est composé de 292 articles de la DH et de273 articles de Nord Eclair (Sudpresse).
8. 4 314 intervenants identifiés dans les pages de Nord Eclair, contre 2 943 dans celles de la DH.
9. Individualisé, sportif ou non-individualisés s’il s’agit d’un groupe de personnes.
10. Idem.

Cinq catégories d’intervenants, 
cinq axes d’analyse

Chaque personne (ou groupe de personnes) 
est encodée en tant qu’intervenant. L’étude 
compte cinq types d’intervenants : 
 Les signataires : ce sont les auteurs des 
articles et les photographes ; 
 les intervenants directement cités : leur 
parole est rapportée telle quelle, en général 
placée entre guillemets ; 
 ceux dont la parole est rapportée indirec-
tement ; 
 ceux dont on parle mais qui ne s’expriment 
pas ; 
 et les intervenants uniquement montrés : 
ils ne sont présents qu’en photo.

Le principe d’encodage repose sur la percep-
tion d’un lecteur lambda sans connaissance 
spécifique préalable. Il ne s’agit donc pas de 
reproduire directement une réalité mais de 
déduire celle-ci en fonction du contexte décrit 
dans l’article à l’aide d’éléments pouvant être 

visibles, dits, écrits ou même induits. 
L’échantillon est composé de 18.647 entrées, 
chacune correspondant à un intervenant. A 
titre de comparaison, l’étude de 2011 portait 
sur 9.576 intervenants et celle de 2013-14 sur 
9.574 intervenants. Parmi les 18.647 interve-
nants identifiés en 2018, 1.459 sont présents 
en photo.

La diversité présente dans les contenus a été 
analysée sur cinq axes : le sexe, l’origine, les 
catégories socioprofessionnelles, l’âge et le 
handicap.

Intervenant 2018

Signataire 7,07%

Directement cité 9,23%

Dont la parole est rapportée 1,70%

Dont on parle 79,01%

Montré uniquement 2,99%

Les intervenants sont analysés en fonction 
de la manière dont ils sont identifiés (nom et/
ou prénom et/ou profession) et le rôle qu’ils 
tiennent dans l’article. L’intervenant est-il 
journaliste ou photographe ? Lui donne-t-on 
la parole ? Intervient-il en qualité de porte-
parole ou comme expert ? Est-il interrogé 
comme un quidam donnant l’avis du citoyen 
ordinaire, comme témoin, ou fait-il part d’une 
expérience ? Les intervenants sont-ils des 
sujets9 ou de simples figurants10 ?

La manière dont l’intervenant est perçu a éga-
lement été prise en compte. Est-il présenté 
comme une valeur d’exemple ? Ou est-il pré-
senté comme une victime ? Ou encore un 
auteur d’actes répréhensibles ?

Globalement, chacun des 18.647 intervenants 
a été encodé selon 26 critères. L’ensemble 
des données récoltées représente une base 
de travail solide permettant une comparaison 
crédible avec les résultats publiés en 2011 et 
en 2013-14.� K
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Je m'appelle 
Léa Dupont, 

Senior Operational 
Excellence Manager Je peux vous appeler

 Léa dans l'article ? 
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2. Résultats de la recherche

2.1. Représentation hommes - femmes
Avec à peine 15% de femmes dans ses contenus, la presse 
quotidienne est le type de média le moins égalitaire. La pré-
sence presqu’exclusive des hommes dans le sport n’y est 
pas étrangère.

Qu’en est-il de la présence des femmes si l’on 
exclut cette thématique de l’échantillon?  Elle 
atteint alors 29,51%. On constate une pro-
gression de 5 points dans les contenus hors-
sport entre 2013-14 et 2018. On reste néan-
moins en dessous du tiers des intervenantes, 
et bien loin de la parité. 

En panne de parité

Les deux précédentes éditions de notre ba-
romètre l’avaient déjà pointé, et les résul-

tats 2018 le confirment : il persiste un énorme 
déséquilibre de représentation entre hommes 
et femmes. Si les résultats précédents mon-
traient une surreprésentation des hommes, 
avec seulement 17% de femmes dans les 
échantillons analysés, l’écart se creuse 
davantage en 2018 : seulement 15,39% de 
femmes.

A titre de comparaison, la moyenne mon-
diale se situait à 24% en 2015 (25% en 
2010)11. Rappelons que la population belge 
compte 51% de femmes12. Les chiffres de 
la presse écrite sont bien en-dessous de 
ceux de la télévision, qui reste pourtant loin 
de la parité avec un tiers de femmes repré-
sentées (34%)13. A noter également que sur 
l’ensemble de l’échantillon de 12.012 interve-
nants dont le genre est connu, une seule per-
sonne a été catégorisée comme transgenre et 
une autre comme travestie.

Toujours plus de sportifs

Le nombre d’intervenants dans le sport, 
généralement très masculin, est encore plus 
important qu’en 2011 et 2013-14. Les articles 
« sport » regroupent près de 45% des inter-
venants de l’échantillon, contre 38% en 2013-
14. Pourtant, la part d’articles traitant du 
sport est moins importante (28%, contre 33% 
en 2013-14). 

11. Global Media Monitoring Project, «Quel genre d’info?» : www.ajp.be/gmmp. Ces 24% englobent la télévision, la presse écrite et la radio.
12. Au 1er janvier 2018, selon https://statbel.fgov.be/fr/nouvelles/au-1er-janvier-2018-la-belgique-comptait-11376070-habitants 
13. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be. 

82,17 82,69% 84,61%

17,83 17,31% 15,39%

2011 2013-14 2018
Homme Femme

75,89% 75,13% 70,49%

24,11% 24,87% 29,51%

2011 2013-14 2018
Homme Femme

Tableau 1

Répartition par genre 

Tableau 2

Répartition par genre  
(hors sport)

http://www.ajp.be/gmmp.
https://statbel.fgov.be/fr/nouvelles/au-1er-janvier-2018-la-belgique-comptait-11376070-habitants
http://barometrediversite.be
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82,39%
86,92%

81,46%
76,71%

83,20%
87,15%

82,41%
74,13%
73,90%

81,51%
85,09%
89,50%

17,61%
13,08%

18,54%
23,29%

16,80%
12,85%

17,59%
25,87%
26,10%

18,49%
14,91%
10,50%

La DH/Les Sports 2013-14
2018

La Libre Belgique 2013-14
2018

Le Courrier de l'Escaut 2013-14
2018

Le Soir
2018

Métro 2013-14
L'Echo 2018

Nord Éclair 2013-14
2018

Homme
Femme

Nord Eclair (Sudpresse) est le quotidien le 
plus masculin (89,50%). Viennent ensuite 
le Courrier de l’Escaut (L’Avenir) (87,15%) 
et La Dernière Heure/Les Sports (86,92%). 
Ces trois quotidiens sont également ceux 
qui concentrent le plus de sport.

Hors sport, la proportion de femmes dans 
les pages de tous les quotidiens s’établit 
aux environs de 30%, à l’exception notable 
de L’Echo (18,74% de femmes).

L’info «pure» est masculine

Les articles ont été classés selon trois ca-
tégories : informatif (l’information «pure»), 
commentaire (éditoriaux, chroniques, bil-
lets d’humeur...) et les articles d’opinion 
(courrier des lecteurs, forums…).

La présence des hommes dans l’informa-
tion dite «pure» est encore plus marquée 
(84,99%), gagnant deux points par rap-
port à 2013-14 (83,07%). On remarque 
aussi une légère augmentation de la part 
d’hommes dans les articles d’opinion, 
catégorie qui avait déjà montré cette ten-
dance en 2013-14 (82,86%) par rapport à 
2011 (72,38%). Cette dernière affirmation 
est à nuancer au vu du faible nombre d’in-
tervenants dont le genre est connu dans 
cette catégorie (101).

L’écart entre intervenants hommes et 
femmes dans les commentaires est stable.

84,99%
83,07%
83,21%

76,00%
76,43%

73,86%
84,16%
82,86%

72,38%

15,01%
16,93%
16,79%

24,00%
23,57%

26,14%
15,84%
17,14%

27,62%

Informatif 2018
2013-14

2011
Commentaire 2018

2013-14
2011

Opinion 2018
2013-14

2011Homme
Femme

Par titre de presse
Tableau 3

Répartition hommes - femmes par titre

67,85%

71,25%

70,02%

67,45%

81,26%

65,76%

32,15%

28,75%

29,98%

32,55%

18,74%

34,24%

La Dernière Heure/Les Sports

La Libre Belgique

L'Avenir - Le Courrier de l'Escaut

Le Soir

L'Echo

Nord Éclair

Homme
Femme

Tableau 4

Répartition hommes - femmes par titre (hors sport)

Intertitre ???

Tableau 5

Répartition par genre d’article



ETUDE DE LA DIVERSITE ET DE L’EGALITE DANS LA PRESSE QUOTIDIENNE BELGE FRANCOPHONE - AJP 2019  15

Tableau 7

Répartition hommes - femmes par thème

81,80%
75,47%

81,97%
81,44%

93,07%
94,08%

69,86%
66,29%

76,40%
72,82%

70,80%
59,55%

79,80%
81,33%

63,54%
39,41%

71,31%
74,53%

70,82%
68,62%

63,16%
63,46%

84,16%
79,41%

83,65%
76,00%

50,00%

18,20%
24,53%
18,03%
18,56%
6,93%
5,92%

30,14%
33,71%
23,60%
27,18%
29,20%
40,45%
20,20%
18,67%
36,46%
60,59%
28,69%
25,47%
29,18%
31,38%
36,84%
36,54%
15,84%
20,59%
16,35%
24,00%

50,00%

Politique 2013-14
2018

Economie/ finance 2013-14
2018

Sport  2013-14
2018

Faits divers 2013-14
2018

Justice 2013-14
2018

Société 2013-14
2018

Science/ technologie 2013-14
2018

Santé/bien-être 2013-14
2018

Médias/ Nouvelles technologies 2013-14
2018

Culture/ art/ divertissement/ loisirs 2013-14
2018

Enseignement/éducation 2013-14
2018

Environnement/milieu/mobilité 2013-14
2018

Histoire/ Hommage 2013-14
2018

Autre 2013-14
2018

Homme
Femme

Editorial Chronique Humeur Echo Critique Total général

Homme 2011 9,94% 23,26% 19,09% 9,74% 37,97% 100%

2013-14 7,50% 21,39% 9,17% 1,39% 60,56% 100%

2018 12,63% 25,53% 12,37% 0,00% 49,47% 100%

Femme 2011 4,49% 23,60% 11,24% 7,87% 52,81% 100%

2013-14 0,90% 2,70% 5,41% 0,90% 90,09% 100%

2018 4,17% 20,00% 8,33% 0,00% 67,50% 100%

Femmes et critique

La répartition des femmes dans les différentes 
sous-catégories du genre « commentaire » 
montre que ces dernières sont principalement 
présentes dans la critique (67,50%). C’était 
déjà le cas en 2011 (52,81%) et de manière 
plus marquée en 2013-14 (90,09%). 

Les femmes sont plus présentes dans les 
éditoriaux en 2018 (4,49% de l’ensemble des 
femmes) qu’en 2013-14 où elles n’étaient que 
0,90%. Cette catégorie, tout comme celle des 

chroniques (20% de femmes contre 2,70% 
en 2013-14) retrouvent des proportions sem-

Les exploits du sport masculin, le sport féminin en bref et anonyme

Le sport reste inlassablement très majori-
tairement masculin : 94,08% d’intervenants 
hommes pour à peine 5,92% de femmes. 
Ces chiffres sont 
comparables à ceux 
observés dans les 
précédents baro-
mètres (environ 93% 
d’hommes et 7% de 
femmes).  À la lec-
ture, les résultats 
d’équipes sportives 
féminines semblent 
souvent relayés en 
fin d’articles détail-
lant les résultats 
d’équipes mascu-
lines, ou en brèves, 
mentionnant rare-
ment des joueuses.
On le voit notam-
ment en observant 
la proportion d’inter-
venantes n’ayant 
aucune mention 
(des nom, prénom, 
surnom et profes-
sion), ou dont on 
ne cite que la pro-

fession dans les articles de la thématique 
«sport». Celle-ci est plus élevée chez les 
femmes que chez les hommes.

Tableau 6

Répartition des sexes dans le sous-genre «commentaire»

blables à celles observées en 2011.   
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Les femmes 
dans les «hard news »

Les hard news, telles que la politique et l’éco-
nomie, sont traditionnellement très mascu-
lines. Si la proportion de femmes en économie 
est similaire à la dernière étude (18,56% en 
2018), on voit néanmoins une évolution dans 
les articles à thématique politique : 13,82% 
de femmes en 2011, 18,20% en 2013-14 et 
25,53% de femmes en 2018. Remarquons 
néanmoins que les informations à portée lo-
cale comportent une grande proportion d’ar-
ticles reprenant notamment des présentations 
de listes communales, forcément paritaires. 
Ce qui porte la thématique politique à portée 
locale à 37,60% de femmes14.

Dans la thématique de l’enseignement, on 
ne note pas d’évolution de la présence des 
femmes (36,54% en 2018) Les femmes ont 
par contre regagné de la présence dans les 
thématiques « société » (40,45%) et « envi-
ronnement » (20,59%) par rapport à 2013-14  
(29,20% et 15,84%). Alors qu’elles étaient 
déjà présentes de manière  plus marquée 
dans la « santé » entre 2011 (29,74%) et 
2013-14 (36,46%), en 2018 les femmes sont 
majoritaires dans cette catégorie (60,59%) 
regroupant 170 intervenants.

Après les thématiques «santé» et société» 
c’est la rubrique «faits divers» qui médiatise 
le plus les femmes, avec 33,71% d’interve-
nantes. La proportion des femmes dans les 
«sciences» et les «médias» est en recul par 
rapport à l’évolution observée en 2013-14.

Une identification 
toujours inégalitaire

La manière dont on identifie – ou non – l’inter-
venant (nom, prénom, surnom, profession) 
marque en partie l’importance accordée à 
son intervention. Lors des deux précédentes 
études, la différence de traitement entre les 
hommes et les femmes, au plan de l’identifi-
cation, avait déjà été constatée.
L’identification « complète »15, précédemment 
très inégalitaire (13,73% de femmes en 2011, 
16,33% en 2013-14), évolue doucement et 

83,67%
79,81%

85,43%
83,38%

81,13%
59,18%

90,57%
59,05%

51,43%

95,94%
87,57%

70,45%

50,00%

80,95%

16,33%
20,19%
14,57%
16,62%
18,87%
40,82%

9,43%
40,95%
48,57%

4,06%
12,43%
29,55%

50,00%

19,05%

Prénom + nom + profession 2013-14

Prénom + nom  2013-14

Prénom + profession  2013-14

Nom+profession 2011

Prénom 2011

Nom 2011

Profession 2011

Surnom + profession 2011

Surnom 2011Homme
Femme

Tableau 8

Répartition hommes - femmes selon l’identification 

atteint une proportion de 20,19% de femmes 
dans les personnes dont on mentionne 
nom, prénom et profession. L’identification 
« vague », seulement par le prénom  a tou-
jours été celle où l’on s‘approchait le plus de 
l’égalité (44,71% de femmes en 2011, 40,95% 
en 2013-14). C’est encore davantage le cas 
en 2018 avec 48,57% de femmes dans la 
catégorie des intervenants dont on mentionne 
seulement le prénom. 

14. Si l’on exclut cette catégorie, le pourcentage est de 20,26% de femmes dans les articles de 
portée autre que locale.
15. Un intervenant identifié avec son prénom, son nom et sa profession.
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La catégorie socioprofessionnelle (CSP) a 
pu être déterminée pour 66,42% des interve-
nants. Lorsqu’on ventile cette donnée par le 
genre, on observe que la CSP de 87,37% des 
intervenants hommes est identifiée,  contre 
seulement 64,29% pour les femmes. Cette 
différence avait déjà été soulignée en 2013-
14 (60% pour les femmes et 80% pour les 
hommes). Si l’on retire le sport de l’équation, 
74,58% des hommes ont leur profession iden-
tifiée contre 57,27% des femmes. 

Parmi les différentes catégories de profes-
sions, les « catégories professionnelles su-
périeures » englobent les positions d’impor-
tance comme cadre, dirigeant ou ministre, et 
les catégories de professions intellectuelles 
telles qu’ingénieur ou architecte. La répar-

tition entre ces CSP et les catégories plus 
« basses » sera abordée plus en détails dans 
le chapitre « Catégories socioprofession-
nelles ».

Si les CSP supérieures sont toujours large-
ment dominées par les hommes, on remarque 
que l’écart constaté lors des différents baro-
mètres se réduit (très) progressivement au 
sein de la CSP « cadres et dirigeants »16. En 
effet, cette catégorie ne comptait que 16,17% 
de femmes en 2011, et 18,80% en 2013-14. 
En 2018, cette catégorie compte 21,85% de 
femmes. On observe une évolution similaire 
dans la catégorie « dirigeants et cadres d’en-
treprise » (9,09%, 11,64%, 14,75%) et pour 
les « membres de l’exécutif et des corps lé-
gislatif » (15,25%, 17,78%, 19,85%). 

Chez les jeunes, la parité

Les femmes ont gagné près de dix points de 
présence dans les professions artistiques, 
passants de 19,80% d’intervenantes en 2013-
14 à 28,83% en 2018. Les autres professions 
intellectuelles (en ce compris les profession-
nels des médias) passent d’environ 18% d’in-
tervenantes en 2011 et 2013-14 à 23,42% en 
2018. Si on isole les seuls professionnels des 
médias (dont les journalistes), cette catégorie 
compte 22,79% de femmes.

Les intervenants sportifs sont toujours prin-
cipalement des hommes (94,38% en 2018, 
93,59% en 2013-14). La catégorie « élèves 
ou étudiants » reste la plus paritaire et se 
féminise même davantage avec 55,55% de 
femmes en 2018.

On observe toujours une forme de parité 
chez les enfants de – 12 ans (51,28% de 
«femmes») et les adolescents de 13-18 ans  
(47,54%). Cette parité était déjà observée lors 
des précédents baromètres, avec au moins 
40% de « femmes » dans ces catégories.

Cette égalité n’apparait que dans ces caté-
gories d’âge. Pour toutes les autres catégo-
ries d’âge le tableau 9 montre que plus les 
femmes vieillissent, moins elles sont pré-
sentes dans l’information.

Tableau 9

Répartition hommes - femmes selon l’âge

59,09%

48,72%
50,00%

52,46%
74,73%

77,02%
74,71%

75,73%
84,98%

81,56%
79,41%

79,82%

40,91%

51,28%
50,00%

47,54%
25,27%

22,98%
25,29%

24,27%
15,02%

18,44%
20,59%

20,18%

<12 ans 2013-14
2018

13-18 ans 2013-14
2018

19-34 ans 2013-14
2018

35-49 ans 2013-14
2018

50-64 ans 2013-14
2018

>65 ans 2013-14
2018

Homme Femme

Un peu plus de femmes « cadres »

16. Voir tableau 10.



Homme Femme Total

Dirigeants et cadres supérieurs de l'administration publique  2013-14 81,20% 18,80% 100%

2018 78,15% 21,85% 100%

Dirigeants et cadres d'entreprise 2013-14 88,36% 11,64% 100%

2018 85,25% 14,75% 100%

Membres de l'exécutif et des corps législatifs  2013-14 82,22% 17,78% 100%

2018 80,15% 19,85% 100%

Professionnels des médias (dont journalistes) 2013-14 - - -

2018 77,21% 22,79% 100%

Professions artistiques 2013-14 80,20% 19,80% 100%

2018 71,17% 28,83% 100%

Autres professions intellectuelles et scientifiques (avocat, médecin, etc.) 2013-14 82,05% 17,95% 100%

2018 74,92% 25,08% 100%

Sportifs 2013-14 93,59% 6,41% 100%

2018 94,38% 5,62% 100%

Autres professions intermédiaires 2013-14 87,50% 12,50% 100%

2018 83,93% 16,07% 100%

Employés de type administratif 2013-14 69,70% 30,30% 100%

2018 42,86% 57,14% 100%

Personnel des services et vendeurs de magasin et de marchés 2013-14 72,45% 27,55% 100%

2018 61,76% 38,24% 100%

Agriculteurs et ouvriers qualifiés de l'agriculture et de la pêche 2013-14 100% 0% 100%

2018 75,00% 25,00% 100%

Artisans et ouvriers de type artisanal 2013-14 62,50% 37,50% 100%

2018 88,89% 11,11% 100%

Conducteurs d'installation et de machines et ouvriers de l'assemblage 2013-14 90,91% 9,09% 100%

2018 85,71% 14,29% 100%

Ouvriers et employés non qualifiés 2013-14 100% 0% 100%

2018 91,30% 8,70% 100%

Forces armées 2013-14 100,00% 0,00% 100%

2018 100,00% 0,00% 100%

Elèves et étudiants 2013-14 48,94% 51,06% 100%

2018 44,45% 55,55% 100%

Retraité 2013-14 94,44% 5,56% 100%

2018 100% 0% 100%

Chômeurs 2013-14 100% 0% 100%

2018 75,00% 25,00% 100%

Hommes/femmes au foyer 2013-14 0% 100% 100%

2018 0,00% 100,00% 100%

Sans abri 2013-14 100% 0% 100%

2018 75,00% 25,00% 100%

Autres 2013-14 - - -

2018 100% 0% 100%Ta
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Le type d’intervention 
selon le genre
Les tableaux 11 et 12 montrent que, lorsqu’on 
compare la proportion des différents types 

d’intervention, par genre, on remarque que 
la proportion d’intervenants qui n’ont pas la 
parole est plus importante chez les hommes 
que chez les femmes. Mais sans le « sport », 

thématique dans laquelle on parle de nom-
breux intervenants sans rapporter leur pa-
role, la tendance s’inverse : les femmes sont 
des intervenantes plus «passives» que les 
hommes.

Tableau 11

Type d’intervenant.e 

6,49%

8,82%

11,31%

16,17%

1,22%

1,62%

77,85%

67,55%

3,13%

5,84%

Homme

Femme

Signataire Directement cité Dont la parole est rapportée Dont on parle Montré uniquement

Tableau 12

Type d’intervenant.e (hors sport) 

13,32%

10,81%

22,90%

19,24%

3,41%

2,11%

55,11%

60,74%

5,26%

7,09%

Homme

Femme

Signataire Directement cité Dont la parole est rapportée Dont on parle Montré uniquement

Un journaliste sur cinq 
est une femme

Les intervenants dont le rôle médiatique a été 
identifié comme étant « journaliste ou pho-
tographe » sont majoritairement masculins 
(79,95%, contre 20,05% de femmes), alors 
qu’en réalité les femmes représentent 35% de 
la profession. Un journaliste sur cinq identifié 

dans notre échantillon est donc une femme, 
contre un sur sept précédemment. On reste 
cependant bien loin de ce que l’on retrouve 
en télévision17 où le rôle de journaliste ou ani-
mateur/rice compte 43,25% de femmes. 
On observe par ailleurs une présence plus 
forte de femmes identifiées dans le rôle de « 
porte-parole » (environ 20%), rôle médiatique 
fortement masculin en 2011 et en 2013-14 

(environ 14%). 
À l’inverse, l’autre rôle médiatiquement 
« prestigieux » d’expert, déjà fortement mas-
culin, perd à nouveau en égalité : on comptait 
15,09% de femmes expertes en 2011, puis  
14,16% en 2013-14. En 2018, les femmes 
représentent 13,10% des experts dans la 
presse quotidienne. Le rôle d’expert sera da-
vantage analysé plus loin dans l’étude.

17. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be.

http://barometrediversite.be
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Parmi les autres rôles médiatiques dans les-
quels les intervenants sont « actifs », et donc 
s’expriment, les femmes sont un peu plus 
présentes dans les rôles de vox populi, prin-
cipalement en tant que quidam (26,32% de 

Plus de femmes «quidam» 
que d’expertes

Tableau 13

Répartition des genres selon le rôle

86,16%
79,95%

85,97%
80,41%

85,84%
86,90%

81,43%
73,68%

78,61%
84,03%

76,17%
72,40%

75,66%
71,14%

92,11%
94,49%

76,81%
38,50%

71,26%
64,21%

96,58%
97,56%

92,86%
81,25%

13,84%
20,05%

14,03%
19,59%

14,16%
13,10%

18,57%
26,32%

21,39%
15,97%

23,83%
27,60%

24,34%
28,86%

7,89%

5,51%
23,19%

61,50%
28,74%

35,79%
3,42%

2,44%
7,14%

18,75%

 Journaliste/photographe 2013-14
2018

Porte-parole, représentant d'une personne/groupe/institution 2013-14
2018

Expert 2013-14
2018

Quidam 2013-14
2018

Témoin 2013-14
2018

Expérience personnelle 2013-14
2018

Sujet individualisé 2013-14
2018

Sujet sportif 2013-14
2018

Sujets non-individualisés 2013-14
2018

Figurant individualisé 2013-14
2018

Figurant sportif 2013-14
2018

Figurants non-individualisés 2013-14
2018

Homme
Femme

18. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be.

femmes dans cette catégorie, contre 18,57% 
précédemment), ou lorsqu’elles partagent 
leur expérience personnelle (27,60% contre 
23,83% en 2013-14). Avec une exception 
pour la catégorie « témoin » qui s’est mascu-
linisée (78,61% en 2013-14, 84,03% en 2018). 
Ce qui apparait clairement, au regard de la 
présence de femmes dans les différents rôles 

médiatiques, c’est que lorsque l’on passe 
de la catégorie « vox populi  » à celles de 
« porte-parole » et d’« expert », la présence 
des femmes chute. On retrouve la même ten-
dance en télévision18, où l’on retrouve respec-
tivement 39,54% de femmes « vox populi », 
28,23% de femmes dans le rôle de « porte-
parole » et 20,56% dans le rôle d’experte.

http://barometrediversite.be
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Les femmes dans des rôles
passifs

Les femmes sont proportionnellement plus 
présentes dans les catégories dites « pas-
sives », dans lesquelles on ne leur donne pas 
la parole. C’est le cas dans le rôle de « sujet 
individualisé » (28,86% de femmes) et de 
«figurant individualisé» (35,79% de femmes). 
Les sujets et figurants sportifs restent très 
majoritairement masculins (respectivement 
94,49% et 97,56% d’hommes). 

Femme en famille, 
homme au travail

Tout comme en 2011 (85%), les personnes 
interrogées sur une thématique liée au genre  
sont principalement des femmes: 85,54% 
(61,43% en télévision19). Lorsque les per-
sonnes sont interrogées sur une thématique 
liée à leur catégorie socioprofessionnelle, la 
tendance s’inverse avec 80,95% d’hommes. 
Comme les années précédentes, il y a une 
quasi-parité dans les articles ayant trait à 
la « sphère familiale » (52,77% de femmes) 
alors que les femmes sont en minorité dans 
l’échantillon. Elles sont donc surreprésentées 
dans la «sphère familiale».

Femmes et victimes

Lorsqu’une connotation liée à l’intervenant est 
identifiée comme négative, les hommes sont, 
en règle générale, plus souvent dépeints 
comme auteurs d’actes répréhensibles (dans 
57,49% de cas en 2018) que comme victimes 
(42,51%). 

Les femmes, à l’inverse, sont le plus souvent 
identifiées comme victimes (73,03%) qu’au-
teures d’actes répréhensibles (26,97%).� K

19. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be.

http://barometrediversite.be


En tant que métis asiatique 
parlant arabe, né d'un père turc, 
adopté par une mère d'origine 

africaine, vivant en Espagne et 
marié à une européenne de l'Est...

Dois-je être perçu 
comme asiatique, 

hispanique, européen 
de l'Est, turc, arabe, noir, 
métis, autre ou indéfini ?
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2.2. La diversité des origines

Le sport et l’information internationale sont riches en diver-
sité d’origines. La presse quotidienne, au plan de l’origine, 
est plus diversifiée que la télévision. Les rôles d’expert et de 
porte-parole sont peu diversifiés au plan de l’origine.

L’encodage de l’origine repose sur la per-
ception que peut avoir la majorité de la 

population, sur ce qui est donné à voir et à 
lire au lecteur. L’appartenance ethnique ne 
peut être déterminée par les seuls nom et 
prénom d’un intervenant. Ces éléments, pour 
être pris en considération, doivent être com-
binés à d’autres indicateurs significatifs de la 
perception de l’origine, tels que les traits phy-
siques des intervenants par exemple, ainsi 
que d’autres éléments contextuels. L’origine 
renvoyée par l’apparence physique l’empor-
tant sur tous les autres critères. L’origine peut 
être montrée et/ou perçue et induite par le 
contexte de l’article mais aussi directement 
citée20. 

La presse plus diversifiée 
que la télévision

En 2013-2014, la part d’intervenants issus 
de la diversité d’origine était presque deux 
fois plus importante qu’en 2011, passant de 
17,37% à 33,30%. En 2018, on reste dans les 
mêmes proportions avec 32,42% des interve-

nants perçus comme « issus de la diversité ». 
A titre de comparaison, en 2017, le pourcen-
tage en télévision21 est de 14,39% d’interve-
nants. Il y aurait donc davantage de diversité 
d’origine en presse quotidienne. 
Il convient de déterminer dans quelle mesure 
le sport et l’information internationale contri-

20. En presse, contrairement à la télévision, média visuel, il est plus difficile de déterminer l’ori-
gine d’un intervenant. L’origine est identifiable pour un peu mois de 10% des intervenants de notre 
échantillon. 9 intervenants sur 10, pour lesquels on a pu déterminer l’origine, apparaissent sur 
des photos. La citation explicite de l’origine a lieu pour 1,12% des intervenants.
21. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be.

buent à la diversité dans les articles. Sans l’in-
formation internationale, la part d’intervenants 
issus de la diversité est de 23,18%.Sans les 
intervenants sportifs, elle est de 29,64%. 
Si l’on ne tient compte ni des sportifs, ni de 
l’information internationale, la diversité est 
proche de 20%. Dans tous les cas, la diversité 
d’origine est plus importante en presse quoti-
dienne que celle observée à l’écran.

Tout comme en 2013-14, lorsqu’une photo 
accompagne un article, il s’agira d’individus 
non issus de la diversité 3 fois sur 4 (77,15%, 
contre 75,21% en 2013-14).

82,63% 66,70%
67,58%

17,37%

33,30% 32,42%

2011 2013-14 2018
Perçu comme non issu de la diversité Perçu comme issu de la diversité

Tableau 14

Proportion de diversité d’origines

http://barometrediversite.be
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Les journaux avec la plus faible diversité d’ori-
gine sont Nord Eclair (22,03%) et Le Courrier 
de l’Escaut (28,30%). Ceux qui présentent la 
plus grande proportion de diversité d’origine 
sont Le Soir (46,21%) et La Libre Belgique 
(44,37%). C’était déjà le cas en 2013-1422 en 
ordre inverse (45,19% pour LLB et 37,03% 
pour Le Soir). Ce sont donc les quotidiens 
régionaux qui sont les moins diversifiés. Cela 
peut s’expliquer par le fait que ces derniers 
comportent plus d’intervenants dans l’infor-
mation à portée locale qu’internationale. 

Tableau 15

Diversité d’origine par titre de presse

67,65%

55,63%

71,70%

53,79%

70,55%

77,97%

32,35%

44,37%

28,30%

46,21%

29,45%

22,03%

La Dernière Heure/Les Sports

La Libre Belgique

L'Avenir - Le Courrier de l'Escaut

Le Soir

L'Echo

Nord Éclair

Perçu comme non issu de la diversité Perçu comme issu de la diversité

Les quotidiens nationaux Le Soir, L’Echo et La 
Libre Belgique sont les journaux qui intègrent 
le plus d’intervenants dans des articles à por-
tée internationale23 (respectivement 53,46%, 
51,95% et 50,10%)24. Or, celle-ci est géné-
ralement plus diversifiée en origine (voir ta-

Tableau 16

Origine des intervenants par titre de presse (hors portée internationale)

67,74%

59,38%

80,23%

79,17%

81,97%

81,71%

32,26%

40,63%

19,77%

20,83%

18,03%

18,29%

La Dernière Heure/Les Sports

La Libre Belgique

L'Avenir - Le Courrier de…

Le Soir

L'Echo

Nord Éclair

Perçu comme non issu de la diversité Perçu comme issu de la diversité

I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

22. Hors Metro, qui faisait partie de l’échantillon dans les deux éditions précédentes.
23. La portée de l’information a pu être attribuée pour 90,85% des articles. 
24. Dans l’information, 34, 46% des intervenants apparaissent dans des articles à portée internationale (44,12% en 2013-14).

bleau 17) que les articles à portée nationale  
ou locale. Dans les articles à portée interna-
tionale, Le Soir et La Libre Belgique ont une 
plus grande proportion d’intervenants issus 
de la diversité (62,09% et 56,25% respective-
ment). Remarquons que L’Echo, qui compte 
également une forte présence d’intervenants 
dans les articles à portée internationale, par-

mi lesquels 50% sont perçus comme issus 
de la diversité, ne contient globalement que 
29,45% d’intervenants issus de la diversité. Si 
l’on observe les intervenants en excluant ceux 
apparaissant dans des articles à portée inter-
nationale, L’Echo a alors la part la plus faible 
de diversité d’origine (18,03%) et La Libre 
Belgique la plus forte (40,63%).

Les quotidiens régionaux 
moins riches en diversité

L’apport de l’information 
internationale
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Les intervenants dans les articles à portée 
nationale et locale s’étaient diversifiés entre 
2011 et 2013-14. En 2018, au regard de ce 
qui a été observé précédemment, l’informa-
tion nationale se diversifie davantage (24,95% 
d’intervenants issus de la diversité). Ce n’est 
pas le cas de l’information locale (20,33%, 
contre 25,76% en 2013-14). Les résultats 
montrent, pour la première fois, une informa-
tion locale moins diversifiée que l’information 
nationale. Par comparaison, en télévision, 
l’information internationale présente plus de 
diversité d’origine (33,50%) que l’informa-
tion locale (10,94%) et l’information nationale 
(10,50%)25.

L’information nationale 
plus diversifiée 

Tableau 17

Répartition de l’origine selon la portée de l’information

70,93%

55,64%

50,98%

93,56%

78,30%

75,05%

87,60%

74,24%

79,67%

29,07%

44,36%

49,02%

6,44%

21,70%

24,95%

12,40%

25,76%

20,33%

Internationale 2011

2013-14

2018

Nationale 2011

2013-14

2018

Locale 2011

2013-14

2018

Perçu comme non issu de la diversité Perçu comme issu de la diversité

25. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be. 
26. Idem.

Comme en 2013-14 (21,96%), le groupe le 
plus important dans les personnes issues 
de la diversité sont les intervenants perçus 
comme noirs, qui représentent 30,11% (ils 
sont 36,18% en télévision26), dont près de la 
moitié apparaissent dans des thématiques 
sportives. La catégorie « autre » est le second 
plus grand groupe (21,76%), ce qui est par-
tiellement lié à la couverture des élections en 
Italie.

Tableau 18

Répartition des intervenants issus des minorités

30,11%

18,68%

4,18%
10,99%

6,37%1,98%
3,96%

21,76%

1,98% Perçu comme noir
Perçu comme arabe
Perçu comme hispanique
Perçu comme asiatique
Perçu comme européen de l'Est
Perçu comme turc
Perçu comme métis
Autre
Indéfini

http://barometrediversite.be
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La diversité dans 
les sous-catégories de l’info

La diversité d’origine dans les sous-catégo-
ries du genre informatif est plus équilibrée 
que ce que l’on a pu observer en 2013-14  : 
les intervenants issus de la diversité d’ori-
gine étaient très peu présents dans les pho-
tos-légendes (2% contre 16% en 2018), les 
portraits (4% contre 37,10% en 2018) et les 
interviews (3% contre 23,29% en 2018).

Tableau 19

Répartition des origines par genre rédactionnel

66,97%

70,71%

100,00%

33,03%

29,29%

Informatif

Commentaire

Opinion

Perçu comme non issu de la diversité Perçu comme issu de la diversité

Lors des deux précédents baromètres, on obser-
vait plus de diversité dans le genre informatif  27 
que dans le « commentaire » et les articles d’opi-
nion. C’est toujours le cas, avec 33,03% de per-
sonnes perçues comme issues de la diversité. 
La diversité dans le genre « commentaire  » a 
maintenu la forte progression opérée entre 2011 
(8,29%) et 2013-14 (30,68%), avec 29,29% en 
2018. 

I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

27. À l’inverse de la télévision où ils sont moins présents dans l’information (11,31% d’intervenants 
perçus comme non-blancs)

 Perçu comme non 
issu de la diversité

Perçu comme issu 
de la diversité

Total général

Photo-légende 84,00% 16,00% 100%

Brève 63,19% 36,81% 100%

Compte-rendu 74,02% 25,98% 100%

Interview 76,71% 23,29% 100%

Enquête 67,78% 32,22% 100%

Reportage 61,25% 38,75% 100%

Filet 66,88% 33,12% 100%

Portrait 62,90% 37,10% 100%

Analyse 50,96% 49,04% 100%

Tableau 20

Répartition de l’origine dans le sous-genre «informatif»
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Tableau 21

Répartition des origines selon le thème

61,39%
61,90% ; 182

75,00%
79,80% ; 79

56,25%
62,18% ; 291

61,54%
80,00% ; 68

69,35%
55,88% ; 19

69,51%
61,46% ; 59

80,95%
72,22% ; 13

93,88%
63,83% ; 30

81,90%
88,99% ; 97

77,40%
63,98% ; 151

81,48%
76,67% ; 23

85,29%
92,11% ; 35

75,76%
100,00% ; 6

0,00%
100,00% ; 4

38,61%
38,10% ; 112

25,00%
20,20% ; 20

43,75%
37,82% ; 177

38,46%
20,00% ; 17

30,65%
44,12% ; 15

30,49%
38,54% ; 37

19,05%
27,78% ; 5

6,12%
36,17% ; 17

18,10%
11,01% ; 12

22,60%
36,02% ; 85

18,52%
23,33% ; 7

14,71%
7,89% : 3

24,24%

0,00%

Politique 2013-14

Economie/ finance 2013-14

Sport 2013-14

Faits divers 2013-14

Justice 2013-14

Société 2013-14

Science/ technologie 2013-14

Santé/bien-être 2013-14

Médias/ Nouvelles technologies 2013-14

Culture/ art/ divertissement/ loisirs 2013-14

Enseignement/éducation 2013-14

Environnement/milieu/mobilité 2013-14

Histoire/ Hommage 2013-14

Autre 2013-14

Perçu comme non
issu de la diversité

Perçu comme issu
de la diversité

On retrouve à nouveau une grande propor-
tion d’intervenants perçus comme issus de 
la diversité dans les articles de la thématique 
politique (38,10%). La diversité dans cette 
thématique est en très grande partie apportée 
par l’information internationale28. Bien qu’elle 

fasse toujours partie des thématiques présen-
tant le plus de diversité d’origine, la catégorie 
sport est moins diversifiée qu’auparavant : en 
2013-14, 43,75% des intervenants y étaient 
perçus comme issus de la diversité, en 2018, 
ils sont 37,82%. On trouve également une im-
portante diversité dans la thématique justice 
(44,12%), à nuancer par le nombre d’entrées 

relativement restreint (17 intervenants), les 
sujets de société (38,54%), la santé (36,17%) 
et les articles relatifs à la culture (36,02%).
En 2013-14, on constatait une diversité impor-
tante dans les faits divers (38,46%), ce qui 
est moins le cas (20% en 2018). Les catégo-
ries « médias » et « environnement » sont 
toujours aussi peu diversifiées.

La diversité progresse 
en politique

28. Sans l’information internationale, cette catégorie ne compte plus que 11,76% d’intervenants perçus comme issus de la diversité.
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Les sportifs

Les résultats 2018 montrent une différence 
moins marquée qu’en 2013-14 dans la pré-
sence de diversité au sein de la profession 
de « sportif ». En 2013-14, 55,48% des inter-
venants sportifs (de profession) dont l’origine 
était identifiée étaient perçus comme issus de 
la diversité, contre 35,62% dans les autres 
professions. En 2018, même si les résultats 
sont en baisse, il y a toujours une diver-
sité d’origine importante chez les sportifs : 
41,10% contre 29,44% dans les autres pro-
fessions. 

Tableau 22

Répartition des origines «sportif» / non sportif

44,52%

58,90%

64,38%

70,56%

55,48%

41,10%

35,62%

29,44%

Sportifs 2013-14

2018

Autres professions 2013-14

2018

Perçu comme non issu de la diversité Perçu comme issu de la diversité

Quels rôles pour la diversité ?

Les intervenants dans le rôle médiatique de 
«  journaliste/photographe » dont l’origine 
a pu être identifiée sont pratiquement tous 
perçus comme « non issus de la diversité » 
(98,61%). Une légère progression avait été 
observée en 2013-14 (89,19%) par rapport 
à 2011 (100%). La même observation a été 
faite en télévision29, où l’on ne relève plus que 
3,78% d’« animateurs/journalistes » perçus 
comme issus de la diversité en 2017 (contre 
9,94% en 2013).

Le constat est similaire dans les rôles de 
porte-parole et d’experts qui perdent en di-
versité. Dans le rôle de porte-parole, on est 
passé de 15,69% d’intervenants issus de la 
diversité en 2011, à 28,72% en 2013-14, pour 
redescendre à 19,84% en 2018. Dans le rôle 
d’expert, on était passé de 6,25% d’interve-
nants issus de la diversité (2011) à 14,42%. En 
2018, on revient au même résultat que 2011 : 
6,25%. Dans les contenus télévisuels30, ces 
rôles se stabilisent à 8,70% de porte-parole et 
7,74% d’experts issus de la diversité. 

I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

Plus on descend vers les rôles « passifs », 
surtout dans le domaine du sport,  ou média-
tiquement moins valorisants, plus il y a de 
diversité d’origine au sein des intervenants 
(voir la répartition dans le Tableau 23). Dans 
le rôle « sujets individualisés » (groupes de 
personnes dont on parle dans l’article) par 
exemple, on retrouve 86,90% d’intervenants 
issus de la diversité d’origines. Le même 
constat avait été posé dans le dernier baro-
mètre en presse écrite.

29. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be.
30. Idem.

http://barometrediversite.be
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Tableau 23

Répartition de l’origine selon le rôle

89,19%

98,61%

71,28%

80,16%

85,58%

93,75%

92,86%

100,00%

64,52%

86,67%

71,49%

72,60%

69,07%

64,47%

51,56%

13,10%

35,14%

45,73%

82,57%

77,41%

61,61%

67,97%

57,43%

62,39%

10,81%

1,39%

28,72%

19,84%

14,42%

6,25%

7,14%

35,48%

13,33%

28,51%

27,40%

30,93%

35,53%

48,44%

86,90%

64,86%

54,27%

17,43%

22,59%

38,39%

32,03%

42,57%

37,61%

Journaliste/photographe 2013-14

2018

Porte-parole, représentant d'une…

2018

Expert 2013-14

2018

Quidam 2013-14

2018

Témoin 2013-14

2018

Expérience personnelle 2013-14

2018

Sujet individualisé 2013-14

2018

Sujets non-individualisés 2013-14

2018

Sujet sportif 2013-14

2018

Figurant individualisé 2013-14

2018

Figurant sportif 2013-14

2018

Figurants non-individualisés 2013-14

2018

Perçu comme non issu de la diversité Perçu comme issu de la diversité
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I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

Cela se vérifie quand on regarde la répartition 
de la « parole » au sein des catégories d’in-
tervenants. Les intervenants perçus comme 
issus de la diversité ont proportionnellement 

6,72%

0,20%

30,56%

16,57%

1,89%

1,78%

26,21%

53,06%

34,63%

28,40%

Perçu comme non issu de la diversité d'origine

Perçu comme issu de la diversité d'origine

Signataire Directement cité Dont la parole est rapportée Dont on parle Montré uniquement

beaucoup moins accès à la parole. En effet, 
86,16% d’entre eux sont présents dans des 
rôles « sans parole » : 53,06% sont des inter-
venants dont on parle et 28,40% sont uni-

quement montrés. Seuls 18,35% des inter-
venants issus de la diversité sont interrogés, 
contre 32,45% des intervenants non issus de 
la diversité.� K

Tableau 24

Type d’intervenant.e par catégorie d’origine 
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Notes



Pour des questions aussi 
stupides, adressez-vous 

aux professions intermédiaires.

En tant que cadre supérieur, 
vous ne trouvez pas que vous êtes 
surreprésenté dans les médias ?
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2.3. La diversité au sein des catégories 
socioprofessionnelles
On relève très peu de diversité dans les professions repré-
sentées en presse quotidienne. Cadres, dirigeants, intellec-
tuels et sportifs occupent presque exclusivement les pages. 
Les ouvriers, artisans, étudiants et inactifs ne représentent 
au total que 5,7%.

L’exclusivité des CSP  
supérieures et intermédiaires

La profession (catégorie socioprofession-
nelle ou CSP) a pu être identifiée pour 

66,42% des intervenants. Dans les éditions 
précédentes, les CSP « supérieures » (les 
cadres et dirigeants et les professions intel-
lectuelles) ainsi que les professions inter-
médiaires (principalement des sportifs) sont 
presqu’exclusivement les professions repré-
sentées dans la presse quotidienne. 

Parmi les intervenants dont la profession a pu 
être identifiée, 36,96% se rattachent aux CSP 
supérieures31. Sans les intervenants dont le 
rôle médiatique est journaliste/photographe, 
les CSP supérieures représentent encore 
32,23% des intervenants dont la profession a 
pu être identifiée. Le constat est le même en 
télévision32 (44,71%) où l’on retrouve 35,54% 
de professions intellectuelles (dont 18,97% 
de professionnels des médias) et 9,17% de 
cadres et dirigeants.

31. 15,53% de cadres et dirigeants et 21,43% de 
professions intellectuelles.
32. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : 
http://barometrediversite.be.

2011 2013-14 2018

Cadres et dirigeants 23,11% 18,35% 15,53%

Professions intellectuelles 36,12% 38,22% 21,43%

Professions intermédiaires 35,25% 38,45% 57,34%

Employés de type administratif 0,52% 0,49% 0,11%

Personnel des services et vendeurs de magasin 
et de marchés 

1,67% 1,56% 2,36%

Agriculteurs et ouvriers qualifiés de l'agriculture 
et de la pêche

0,19% 0,03% 0,16%

Artisans et ouvriers de type artisanal 0,04% 0,24% 0,19%

Conducteurs d'installation et de machines 
et ouvriers de l'assemblage

0,20% 0,15% 0,22%

Ouvriers et employés non qualifiés 0,26% 0,31% 0,40%

Forces armées 0,79% 0,65% 0,73%

Elèves et étudiants 1,43% 1,14% 1,15%

Retraités 0,17% 0,25% 0,04%

Inactifs 0,25% 0,15% 0,32%

Autre - - 0,01%

Total général 100% 100% 100%

Tableau 25

Répartition des CSP sur l’ensemble des articles

http://barometrediversite.be
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Plus sportifs qu’intellectuels

Bien que les CSP restent très présentes 
(36,96%), elles le sont relativement moins 
qu’en 2013-14 (56,57%) et en 2011 (59,23%), 
en raison notamment de la forte présence des 
intervenants sportifs33 que l’on retrouve dans 
la catégorie « professions intermédiaires 
». 57,34% des intervenants dont la profes-
sion est identifiée appartiennent à cette CSP 
(voir tableau 25), soit bien plus que dans les 
éditions précédentes (environ un tiers des 
intervenants). Si l’on retire les sportifs des 
professions intermédiaires, cette catégorie ne 
compte plus que 6,31% d’intervenants.

Sans sportifs, ni journalistes : 
le maintien des élites

Sans les sportifs et sans les journalistes, les 
catégories supérieures sont de loin les plus 
représentées : elles regroupent alors 81,18% 
des intervenants dont la profession est iden-
tifiable34. 

En résumé, comme dans les baromètres pré-
cédents, on observe une très forte présence 
des catégories de professions supérieures et 
des sportifs (dans les professions intermé-
diaires). Le reste des CSP ne regroupe que 
5,70% des intervenants dont la profession est 
identifiée (5% en 2013-14).

Tableau 26

Répartition des CSP (sans les journalistes)

I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

2011 2013-14 2018

Cadres et dirigeants 27,61% 23,94% 17,30%

Professions intellectuelles

Professionnels des médias (non journalistes) - - 1,31%

Autres professions intellectuelles et scientifiques 9,29% 9,22% 4,88%

Professions artistiques 14,38% 16,31% 8,74%

Professions intermédiaires

Sportif 31,18% 42,24% 60,71%

Autres professions intermédiaires 10,94% 1,80% 0,70%

Employés de type administratif 0,62% 0,62% 0,13%

Personnel des services et vendeurs de magasin et de 
marchés

2,00% 2,04% 2,63%

Agriculteurs et ouvriers qualifiés de l'agriculture et de 
la pêche

0,23% 0,04% 0,18%

Artisans et ouvriers de type artisanal 0,04% 0,31% 0,21%

Conducteurs d'installation et de machines et ouvriers 
de l'assemblage

0,24% 0,20% 0,24%

Ouvriers et employés non qualifiés 0,31% 0,40% 0,45%

Forces armées 0,95% 0,85% 0,81%

Elève et étudiant 1,71% 1,49% 1,29%

Retraité 0,20% 0,33% 0,05%

Inactifs 0,30% 0,20% 0,36%

Autre - - 0,01%

Total Général 100% 100% 100%

33. En télévision, les sportifs représentent 
21,41% des intervenants dont la profession est 
identifiée.
26. 34,12% de cadres et dirigeants et 47,07% de 
professions intellectuelles.
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Les intellectuels

Les professions intellectuelles 
se composent de 42,46% de 
professionnels des médias 
-dont les journalistes- (59,29% 
en 2013-14 et 45,14% en 
2011), 36,62% de profes-
sions artistiques (26,01% en 
2013-14, 33,32% en 2011) et 
20,91% d’autres professions 
intellectuelles et scientifiques 
(14,70% en 2013-14, 21,54% 
en 2011).

Tableau 27

Répartition dans la catégorie intellectuelle et scientifique

45,14%

59,29%

42,46%

33,32%

26,01%

36,62%

21,54%

14,70%

20,91%

Journalistes/photographes 2011

2013-14

Professionnels des médias (dont journalistes) 2018

Professions artistiques

2013-14

2018

Autres professions intellectuelles 2011

2013-14

2018

En 2018, hors journalistes, on retrouve tou-
jours une différence nette entre les quotidiens 
«nationaux» qui privilégient les CSP supé-
rieures, et les quotidiens « populaires » ou 
régionaux qui font la part belle aux sportifs. 
Parmi les intervenants dont la profession est 
identifiée, les cadres et dirigeants sont les 
intervenants majoritairement présents dans 

L’Echo (52,92%), Le Soir (33,08%) et La 
Libre Belgique (26,97%). Viennent ensuite 
les professions intellectuelles dans L’Echo 
(35,42%), La Libre Belgique (29,79%) et Le 
Soir (29,13%). Les sportifs sont majoritaires 
dans Nord Eclair (83,78%), La Dernière 
Heure/Les Sports (73,09%35) et Le Courrier 
de l’Escaut (72,10%), de manière encore plus 
prononcée qu’en 2013-14 et 2011.

35. Bien qu’il manque un cahier sport dans l’échantillon.

Le sport en région, 
les cadres en national



Tableau 28

Les CSP par titre de presse (à l’exception des journalistes)

Professions
La Dernière 
Heure/Les 
Sports

La Libre 
Belgique

L'Avenir - Le 
Courrier de 
l'Escaut

Le Soir L'Echo Nord Éclair
Total

Cadres et dirigeants 10,46% 26,97% 10,71% 33,08% 52,92% 7,95% 17,30%

Professions intellectuelles

Professionnels des médias 1,20% 2,52% 0,53% 1,62% 3,06% 1,06% 1,31%

Autres professions intellectuelles et scien-
tifiques (avocat, médecin, etc.)

4,03% 10,54% 2,66% 8,02% 12,39% 1,85% 4,88%

Professions artistiques 5,56% 16,73% 6,91% 19,49% 19,97% 1,35% 8,74%

Professions intermédiaires

Autres professions intermédiaires 0,60% 0,61% 0,53% 1,41% 0,15% 0,76% 0,70%

Sportifs 73,09% 32,24% 72,10% 27,38% 2,19% 83,78% 60,71%

Employés de type administratif 0,16% 0,08% 0,11% 0,14% 0,29% 0,10% 0,13%

Personnel des services et vendeurs de 
magasin et de marchés

2,94% 2,60% 3,19% 4,01% 1,75% 1,48% 2,63%

Agriculteurs et ouvriers qualifiés de l'agri-
culture et de la pêche

0,00% 0,46% 0,11% 0,42% 0,44% 0,07% 0,18%

Artisans et ouvriers de type artisanal 0,16% 0,15% 0,21% 0,35% 0,58% 0,10% 0,21%

Conducteurs d'installation et de machines 
et ouvriers de l'assemblage

0,11% 0,00% 0,18% 0,42% 1,60% 0,10% 0,24%

Ouvriers et employés non qualifiés 0,33% 0,76% 0,43% 0,84% 0,44% 0,23% 0,45%

Forces armées 0,44% 1,38% 0,92% 1,34% 1,02% 0,40% 0,81%

Inactifs (élèves inclus)

Retraités 0,05% 0,00% 0,04% 0,07% 0,00% 0,07% 0,05%

Elèves et étudiants 0,49% 4,35% 1,31% 0,99% 1,60% 0,49% 1,29%

Chômeurs 0,11% 0,15% 0,04% 0,35% 1,46% 0,03% 0,19%

Hommes/femmes au foyer 0,00% 0,08% 0,00% 0,07% 0,00% 0,03% 0,03%

Sans abri 0,27% 0,38% 0,00% 0,00% 0,15% 0,16% 0,14%

Les professions par thématique

Tout comme en 2013-14, les CSP supérieures, 
« cadres et dirigeants » et « professions in-
tellectuelles  », sont omniprésentes dans la 

majorité des thématiques, souvent à plus 
de 80%. La thématique « sport » fait excep-
tion, en raison de l’omniprésence évidente 
et logique des sportifs dans cette catégorie 
(97,36% de professions intermédiaires). Dans 

la même logique, la thématique « enseigne-
ment et éducation » compte en majorité des 
élèves et étudiants (40,59%). 
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Tableau 29

Les CSP par thème (à l’exclusion des journalistes)

CSP
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A
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re Total

Cadres 
et dirigeants

80,82% 70,86% 1,97% 22,63% 23,36% 38,44% 12,73% 32,43% 41,52% 7,18% 32,94% 49,66% 41,67% 66,67% 17,30%

Prof. intel. 8,24% 14,17% 0,22% 31,50% 45,79% 29,48% 76,36% 50,45% 46,93% 84,75% 21,18% 12,08% 19,44% 0,00% 14,94%

Prof. intermé-
diaires

0,63% 1,34% 97,36% 7,03% 7,48% 2,60% 0,00% 6,31% 4,69% 1,15% 2,94% 4,03% 0,00% 0,00% 61,42%

Employés de 
type admin.

0,09% 0,00% 0,06% 0,31% 0,00% 0,87% 0,00% 0,00% 0,00% 0,18% 0,59% 1,34% 0,00% 0,00% 0,13%

Personnel 
des services 
et vend. de 
magasin et 
de marchés

3,67% 4,81% 0,22% 27,52% 13,08% 10,40% 0,00% 5,41% 3,25% 3,37% 0,59% 14,77% 5,56% 0,00% 2,63%

Agriculteurs 
et ouvriers 
qualif. de 

l'agric. et de 
la pêche

0,09% 0,80% 0,00% 0,00% 0,00% 0,29% 0,00% 2,70% 1,08% 0,18% 0,00% 4,70% 0,00% 0,00% 0,18%

Artisans et 
ouvriers de 

type artisanal
0,00% 1,34% 0,03% 1,53% 0,00% 0,58% 0,00% 0,00% 1,44% 0,44% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,21%

Conduc. 
d'install. et 

de machines 
et ouvr. de 

l'assemblage

1,16% 1,07% 0,00% 0,61% 0,93% 0,58% 0,00% 0,00% 0,00% 0,18% 0,00% 0,67% 5,56% 0,00% 0,24%

Ouvriers et 
employés 

non qualifiés
0,36% 2,41% 0,04% 1,83% 0,00% 2,31% 0,00% 0,00% 0,00% 0,35% 0,59% 10,07% 0,00% 0,00% 0,45%

Forces 
armées

4,03% 0,27% 0,09% 2,45% 8,41% 0,29% 3,64% 0,00% 0,00% 0,80% 0,00% 0,00% 22,22% 33,33% 0,81%

Elèves et 
étudiants

0,45% 0,80% 0,00% 1,22% 0,00% 10,69% 7,27% 0,90% 0,00% 1,33% 40,59% 2,01% 5,56% 0,00% 1,29%

Retraités 0,09% 0,00% 0,00% 0,61% 0,00% 0,00% 0,00% 0,90% 0,36% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,05%

Inactifs 0,36% 2,14% 0,00% 2,75% 0,93% 3,47% 0,00% 0,90% 0,72% 0,09% 0,59% 0,67% 0,00% 0,00% 0,36%

Autres 0,00% 0,00% 0,01% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,01%
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Les sportifs (au sein des professions inter-
médiaires) sont majoritaires dans l’actualité 
internationale (52,90%) nationale (51,86%) 
et locale (68,01%). La forte présence de sport 
dans les articles à portée locale n’est pas sur-
prenante, étant donné l’importance du sport 
dans les journaux locaux étudiés. Notons 
néanmoins que les éditions locales du 2 mai 
se sont tout particulièrement concentrées sur 
la fin de saison de football dans les différentes 

Tableau 30

Répartition des CSP selon la portée des informations

divisions inférieures (les articles comprennent 
donc de nombreuses citations de joueurs). 
Les éditions du week-end traitent, elles aussi, 
beaucoup de sport.

Tout comme en 2013-14 (64%) et en 2011 
(65%), les CSP supérieures sont très pré-
sentes dans les articles à portée nationale 
(34,67%). Pourtant, pour la première fois, 
c’est à l’international (36,19% des CSP)36 

qu’elles sont les plus présentes. En raison no-
tamment de la forte présence de sportifs, les 
CSP supérieures ne représentent que 17,54% 
des catégories socioprofessionnelles identi-
fiées au niveau local. Contrairement à ce qui 
était observé les années précédentes, le ni-
veau local n’apporte plus davantage de diver-
sité que les niveaux international et national.

C
ad

re
s 

et
 d

ir
ig

ea
nt

s

P
ro

fe
ss

io
ns

 in
te

lle
ct

ue
lle

s

P
ro

fe
ss

io
ns

 in
te

rm
éd

ia
ire

s

E
m

p
lo

yé
s 

d
e 

ty
p

e 
ad

m
in

is
tr

at
if

P
er

so
. d

es
 s

er
v.

 e
t 

ve
nd

eu
rs

 
d

e 
m

ag
.e

t 
d

e 
m

ar
ch

A
g

ri
cu

lte
ur

s 
et

 o
uv

ri
er

s 
q

ua
lifi

és
  

d
e 

l'a
g

ri
cu

ltu
re

 e
t 

d
e 

la
 p

êc
he

A
rt

is
an

s 
et

 o
uv

ri
er

s 
d

e 
ty

p
e 

 
ar

tis
an

al

C
o

nd
uc

te
ur

s 
d

'in
st

al
l. 

et
 d

e 
m

ac
hi

ne
s 

et
 o

uv
ri

er
s 

d
e 

l'a
ss

em
b

la
g

e

O
uv

ri
er

s 
et

 e
m

p
lo

yé
s 

no
n 

q
ua

lifi
és

F
o

rc
es

 a
rm

ée
s

E
lè

ve
 e

t 
ét

ud
ia

nt

R
et

ra
ité

In
ac

tif
s

Total 
général

Interna-
tionale 
2013-14

19,29% 23,86% 53,06% 0,22% 1,47% 0,04% 0,04% 0,11% 0,33% 0,81% 0,41% 0,33% 0,04% 100%

2018 16,82% 23,07% 55,36% 0,02% 1,89% 0,32% 0,22% 0,15% 0,32% 1,00% 0,60% 0,02% 0,20% 100%

Nationale 
2013-14

40,60% 24,10% 27,35% 0,48% 2,29% 0,00% 0,24% 0,48% 0,36% 2,41% 0,96% 0,12% 0,60% 100%

2018 18,30% 21,27% 54,81% 0,15% 2,02% 0,10% 0,17% 0,17% 0,32% 0,95% 1,37% 0,05% 0,30% 100%

Locale 
2013-14

24,80% 24,04% 41,60% 1,28% 2,16% 0,06% 0,76% 0,23% 0,58% 0,23% 3,56% 0,47% 0,23% 100%

2018 9,76% 13,21% 71,24% 0,08% 3,37% 0,08% 0,08% 0,08% 0,52% 0,05% 0,98% 0,05% 0,49% 100%

36. Contre 43% en 2013-14 et 50% en 2011.

http://mag.et
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Les CSP supérieures par âge

Comme en 2013-14 (87,22%) et en 2011 
(92,34%), les cadres et dirigeants sont tou-
jours principalement présents dans la caté-
gorie d’âge des 35-64 ans (78,41%) même si 
les 19-34 ans et les plus de 65 ans gagnent 

quelques points. Les professions intellec-
tuelles, dont les professions artistiques, sont 
toujours réparties entre les catégories d’âge 
«  actives » (19-64 ans), principalement les 
35-49 ans (comme en 2011), puis les 19-34 
ans et finalement les 50-64 ans. Comme dans 
les deux baromètres précédents, on retrouve 

aussi une part assez large – et grandissante - 
de seniors (13,59%, 11,38% en 2013-14, 
6,93% en 2011). 

Les professions intermédiaires sont surtout 
représentées par les intervenants de 19-34 
ans, ce qui est la moyenne d’âge des sportifs.

Tableau 31

Répartition des CSP supérieures et intermédiaires selon l’âge

<12 13-18 19-34 35-49 50-64 >65 Total

Cadres et dirigeants 2013-14 0,00% 0,00% 5,64% 39,10% 48,12% 7,14% 100%

2018 0,00% 0,00% 8,71% 39,39% 39,02% 12,88% 100%

Professions intellectuelles 2013-14 0,00% 0,90% 32,34% 32,34% 23,05% 11,38% 100%

2018 0,35% 0,35% 25,09% 43,21% 17,42% 13,59% 100%

Professions intermédiaires 2013-14 0,00% 2,30% 82,95% 6,91% 6,45% 1,38% 100%

2018 0,00% 1,55% 80,35% 12,58% 3,31% 2,21% 100%

Les sportifs dominent 
l’ensemble du récit  
médiatique

Les personnages principaux des 
articles sont le plus souvent les spor-
tifs. Ils sont également majoritaires en 
tant que personnages secondaires et 
accessoires. En 2013-14, la catégorie 
professionnelle majeure chez les per-
sonnages secondaires était celle des 
professions artistiques. 

Les cadres et dirigeants sont aussi 
très présents en tant que person-
nages principaux. On remarquera 
que moins le rôle narratif est impor-
tant, moins ils sont présents (31,33%, 
24,59% puis 7,87%).

Tableau 32

Répartition des CSP selon la place dans le récit

Cadres 
et 
dirigeants

Professions intellectuelles
Professions  
intermédiaires

Les 
autres 
CSP

Total 
général

Profes-
sionnels 
des 
médias 
(dont 
journa-
listes)

Profes-
sions 
artistiques

Autres 
profes-
sions 
intel. et 
scienti-
fiques

Sportif

Autres 
profes-
sions 
inter-
méd.

Personnage 
principal

31,33% 2,97% 11,38% 7,18% 39,13% 1,18% 6,82% 100%

Personnage 
secondaire

24,59% 1,59% 6,11% 6,41% 53,40% 0,52% 7,38% 100%

Personnage 
accessoire

7,87% 14,41% 7,94% 3,00% 61,34% 0,57% 4,87% 100%
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Les rôles « prestigieux », ou du moins média-
tiquement valorisants, sont toujours l’apanage 
des CSP supérieures, que ce soit en tant que 
porte-parole (78,69%, contre 85% en 2013-

14 et 77,82% en télévision37) ou qu’experts 
(91,89%, contre 73% en 2013-14 et 78,23% 
en télévision38). Comme les années précé-
dentes, plus on descend dans des rôles pas-

sifs ou figuratifs, plus la diversité de profes-
sion augmente. Le même constat a été posé 
en télévision.� K
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Journaliste/ 
photographe 
2013-14

0,00% 79,86% 20,08% 0,06% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% - 100%

2018 0,23% 77,80% 21,97% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 100%

Porte-parole 
2013-14

62,82% 13,87% 21,30% 0,25% 0,84% 0,00% 0,00% 0,00% 0,08% 0,67% 0,17% 0,00% 0,00% - 100%

2018 66,67% 12,03% 17,99% 0,09% 2,46% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,76% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 100%

Expert  
2013-14

27,72% 45,60% 21,50% 1,55% 2,85% 0,00% 0,00% 0,26% 0,26% 0,26% 0,00% 0,00% 0,00% - 100%

2018 28,38% 63,51% 6,76% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 1,35% 0,00% 0,00% 0,00% 100%

Quidam 
2013-14

4,76% 42,86% 4,76% 4,76% 14,29% 0,00% 0,00% 4,76% 0,00% 0,00% 23,81% 0,00% 0,00% - 100%

2018 10,53% 10,53% 0,00% 5,26% 10,53% 5,26% 10,53% 0,00% 10,53% 0,00% 26,32% 0,00% 10,53% 0,00% 100%

Témoin 
2013-14

40,54% 9,91% 29,73% 0,90% 6,31% 0,00% 0,00% 1,80% 0,00% 0,00% 9,91% 0,90% 0,00% - 100%

2018 11,96% 39,13% 38,04% 2,17% 3,26% 0,00% 0,00% 0,00% 2,17% 2,17% 1,09% 0,00% 0,00% 0,00% 100%

Tableau 33

Répartition des CSP selon le rôle

37. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be.
38.  Idem.

http://barometrediversite.be


ETUDE DE LA DIVERSITE ET DE L’EGALITE DANS LA PRESSE QUOTIDIENNE BELGE FRANCOPHONE - AJP 2019  41

 (s
ui

te
 d

u 
Ta

b
le

au
 3

3)

C
ad

re
s 

et
 d

ir
ig

ea
nt

s

P
ro

fe
ss

io
ns

 in
te

lle
ct

ue
lle

s

P
ro

fe
ss

io
ns

 in
te

rm
éd

ia
ire

s

E
m

p
lo

yé
s 

d
e 

ty
p

e 
ad

m
in

is
tr

at
if

P
er

so
nn

el
 d

es
 s

er
vi

ce
s 

et
 v

en
d

eu
rs

 
d

e 
m

ag
as

in
 e

t 
d

e 
m

ar
ch

és

A
g

ri
cu

lte
ur

s 
et

 o
uv

ri
er

s 
q

ua
lifi

és
 d

e 
l'a

g
ri

cu
ltu

re
 e

t 
d

e 
la

 p
êc

he

A
rt

is
an

s 
et

 o
uv

ri
er

s 
d

e 
ty

p
e 

ar
tis

an
al

C
o

nd
uc

te
ur

s 
d

'in
st

al
la

tio
n 

et
 d

e 
m

a -
ch

in
es

 e
t 

o
uv

ri
er

s 
d

e 
l'a

ss
em

b
la

g
e

O
uv

ri
er

s 
et

 e
m

p
lo

yé
s 

no
n 

q
ua

lifi
és

F
o

rc
es

 a
rm

ée
s

E
lè

ve
s 

et
 é

tu
d

ia
nt

s

R
et

ra
ité

s

In
ac

tif
s

A
ut

re
s

To
ta

l g
én

ér
al

Expérience 
personnelle 
2013-14

9,58% 31,31% 49,84% 0,00% 1,60% 0,32% 0,64% 0,32% 0,32% 1,60% 1,92% 1,28% 1,28% - 100%

2018 8,04% 40,20% 40,70% 0,00% 3,52% 0,00% 0,00% 1,51% 0,00% 1,01% 3,52% 0,00% 1,51% 0,00% 100%

Sujet 
individualisé 
2013-14

36,02% 45,71% 11,25% 0,53% 2,57% 0,05% 0,63% 0,29% 0,10% 0,63% 1,60% 0,39% 0,24% - 100%

2018 41,37% 50,82% 2,37% 0,20% 1,73% 0,15% 0,59% 0,40% 0,25% 1,14% 0,54% 0,15% 0,25% 0,05% 100%

Sujet non-
individualisé 
2013-14

14,52% 27,42% 16,13% 0,00% 8,06% 0,00% 0,00% 0,00% 3,23% 4,84% 25,81% 0,00% 0,00% - 100%

2018 27,96% 28,13% 4,21% 0,53% 16,39% 1,40% 0,79% 1,14% 2,54% 4,65% 9,47% 0,18% 2,63% 0,00% 100%

Sujet sportif 
2013-14

0,12% 0,00% 99,59% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,29% 0,00% - 100%

2018 0,03% 0,00% 99,97% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 100%

Figurant 
individualisé 
2013-14

3,00% 20,00% 14,00% 1,00% 16,00% 0,00% 2,00% 0,00% 14,00% 20,00% 8,00% 0,00% 2,00% - 100%

2018 10,53% 23,68% 7,89% 0,00% 35,53% 0,00% 0,00% 3,95% 15,79% 2,63% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 100%

Figurant spor-
tif 2013-14

0,00% 0,00% 100,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% - 100%

2018 0,89% 0,00% 98,21% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,89% 0,00% 0,00% 0,00% 100%

Fig. non-in-
dividualisé 
2013-14

11,54% 7,69% 53,85% 0,00% 3,85% 0,00% 0,00% 0,00% 7,69% 7,69% 7,69% 0,00% 0,00% - 100%

2018 0,00% 0,00% 17,65% 0,00% 29,41% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 0,00% 52,94% 0,00% 0,00% 0,00% 100%



La population est dite 
active de 19 à 64 ans. 

Ce n'est pas 
67 ans 

maintenant ? 
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2.4. La diversité et l’âge

Les catégories d’âges dites « actives » sont toujours large-
ment surreprésentées par rapport à la réalité de la popu-
lation belge. Les adultes ont le privilège de la parole, les 
jeunes se contentent de rôles de figuration.

L’âge est un critère plus complexe car il 
n’est que rarement précisé tel quel dans 

les articles. Il a été possible de déterminer 

7,94% 4,67% 4,70%
2,86% 6,95% 4,57%

32,29%
43,49% 41,30%

36,14%
20,32% 25,15%

15,11% 18,51% 16,35%

5,66% 6,07% 7,94%

2011 2013-14 2018
 <12 13-18 19-34 35-49 50-64 >65

l’âge de 8,81% des intervenants, parmi les-
quels 4 sur 5 apparaissent en photo.

Des chiffres loin de la réalité

Les populations dites « actives » (19-64 ans39) 
constituent la majeure partie de l’échantillon : 
elles représentent 83% des intervenants dont 
l’âge a été identifié (82% en 2013-14 et 84% 
en 2011). Les 19-64 ans ne sont pourtant que 
59,93% au sein de la population belge40. 

C’est toujours la catégorie des 19-34 ans qui 
pèse le plus lourd dans l’échantillon : elle 
regroupe 41,30% des intervenants dont l’âge 
est identifié. Il s’agit à peu près de la même 
proportion qu’en 2013-14 (43,49%).

Cette catégorie est deux fois plus importante 
en presse quotidienne que dans la population 
belge où la proportion de 19-34 ans repré-
sente 19,92%. Le même constat est fait en 
télévision où la part d’intervenants de 19-34 
ans est de 32,67%.

Les jeunes de 18 ans ou moins représentaient 
environ 11% dans les baromètres précédents. 
En 2018, ils sont encore davantage sous-re-
présentés : s’ils sont 21,34% au sein de la 
population belge, la presse quotidienne n’en 
compte que 9,27%. Les seniors sont égale-
ment sous-représentés : 7,94% pour une po-
pulation belge senior de 18,73% (4,69% en 

39.  Cette catégorie regroupe les trois catégories d’âge suivantes : 19-34 ans, 35-49 ans et 50-64 
ans.
40. Au premier janvier 2018 les chiffres fournis par Statbel : https://bestat.statbel.fgov.be/bestat/
crosstable.xhtml?view=c1649c18-ea66-4286-9310-2413e74134f8.

Tableau 34

Répartition de l’âge sur l’ensemble des articles

https://bestat.statbel.fgov.be/bestat/crosstable.xhtml?view=c1649c18-ea66-4286-9310-2413e74134f8.
https://bestat.statbel.fgov.be/bestat/crosstable.xhtml?view=c1649c18-ea66-4286-9310-2413e74134f8.
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télévision41). Si les jeunes de 18 ans ou moins 
sont surtout présents au niveau local (15,54% 
des intervenants dans les articles à portée 
locale), les seniors apparaissent davantage 
dans l’information internationale (13,17%).

Sans le sport

Hors sport, la part des 19-34 ans est réduite 
de moitié, avec 24,78%, et la part d’interve-
nants des autres catégories d’âge « actives » 
(les 35-49 et les 50-64 ans) augmente d’envi-
ron 5 points.

4,70%
6,54%

4,57%
5,95%

41,30%
24,78%
25,15%

30,33%
16,35%

21,61%
7,94%

10,80%

 <12
sans sport

13-18
sans sport

19-34
sans sport

35-49
sans sport

50-64
sans sport

>65
sans sport

C’est dans les pages «politique» et «écono-
mie» que les catégories « actives » sont à 
nouveau les plus présentes : principalement 
les 35-6442. Les 19-34 occupent largement 
les thématiques sportives où ils représentent 
74,50% des intervenants (73% en 2013-14, 
61,49% en télévision). Ils sont également très 
présents dans les thématiques judiciaires 
(38,46%) et culturelles (37,56%). Leur pré-

sence dans le domaine des médias s’est en 
revanche réduite (23,53%, contre 33,93% en 
2013-14) là où celle des 35-49 ans augmente 
(36,27%).

Dans la thématique « enseignement », on ob-
serve toujours une forte présence des jeunes 
de moins de 18 ans, même si celle-ci est 
moins importante qu’auparavant (58,06% de 

la catégorie, contre 78% en 2013-14 et 62% 
en 2011).  

Dans les «faits divers», les jeunes de 12 ans 
et moins occupent toujours environ de 10% 
de la thématique. Ceux de 18 ans et moins y 
occupent une place beaucoup moins impor-
tante qu’en 2013-14 : on passe de 35,24% à 
7,75%.

Ages et thématiques

41. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be.
42. Dans les articles à thématique économique/financière, on retrouve 39,47% de 35-49 ans pour 
23,68% de 50-64 ans (38% de 35-49 ans et 32% de 50-64 ans en 2013-14) et en politique 41,91% de 
35-49 ans pour 34,44% de 50-64 ans (38% de 35-49 ans et 44,55% de 50-64 ans en 2013-14).

I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

Tableau 35

Répartition de l’âge sur l’ensemble des articles: avec et sans sport

http://barometrediversite.be
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Tableau 36

Répartition des âges par thème

  <12 13-18 19-34 35-49 50-64 >65 Total

Politique 2013-14 1,98% 0,99% 9,41% 38,12% 44,55% 4,95% 100%

2018 2,07% 2,49% 10,79% 41,91% 34,44% 8,30% 100%

Economie/ finance 2013-14 7,14% 0,00% 17,86% 35,71% 32,14% 7,14% 100%

2018 0,00% 1,32% 26,32% 39,47% 23,68% 9,21% 100%

Sport 2013-14 0,98% 5,53% 73,01% 9,11% 9,76% 1,63% 100%

2018 1,00% 1,79% 74,50% 14,74% 5,78% 2,19% 100%

Faits divers 2013-14 10,48% 35,24% 27,62% 16,19% 7,62% 2,86% 100%

2018 10,56% 7,75% 27,46% 21,83% 19,72% 12,68% 100%

Justice 2013-14 4,92% 4,92% 44,26% 19,67% 19,67% 6,56% 100%

2018 3,85% 7,69% 38,46% 11,54% 19,23% 19,23% 100%

Société 2013-14 8,33% 11,11% 22,22% 22,22% 19,44% 16,67% 100%

2018 6,85% 6,85% 27,40% 23,29% 19,18% 16,44% 100%

Science/ technologie 2013-14 4,00% 0,00% 12,00% 24,00% 32,00% 28,00% 100%

2018 6,67% 0,00% 60,00% 13,33% 20,00% 0,00% 100%

Santé/bien-être 2013-14 6,90% 1,72% 22,41% 22,41% 22,41% 24,14% 100%

2018 32,73% 7,27% 25,45% 21,82% 7,27% 5,45% 100%

Médias/ Nouvelles technologies 2013-14 1,79% 6,25% 33,93% 34,82% 19,64% 3,57% 100%

2018 0,98% 3,92% 23,53% 36,27% 25,49% 9,80% 100%

Culture/ art/ divertissement/ loisirs 2013-14 5,54% 6,57% 38,75% 23,53% 17,99% 7,61% 100%

2018 5,37% 5,37% 37,56% 26,83% 11,71% 13,17% 100%

Enseignement/éducation 2013-14 59,38% 18,75% 3,13% 9,38% 0,00% 9,38% 100%

2018 22,58% 35,48% 9,68% 22,58% 9,68% 0,00% 100%

Environnement/milieu/mobilité 2013-14 7,50% 0,00% 25,00% 37,50% 22,50% 7,50% 100%

2018 2,94% 11,76% 23,53% 29,41% 26,47% 5,88% 100%

Histoire/ Hommage 2013-14 2,17% 4,35% 39,13% 13,04% 23,91% 17,39% 100%

2018 0,00% 16,67% 0,00% 0,00% 0,00% 83,33% 100%

Autre 2013-14 - - - - - - -

2018 33,33% 0,00% 0,00% 33,33% 33,33% 0,00% 100%
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De « délinquant » à « victime »

Les 23 intervenants de 18 ans ou moins 
pour lesquels une connotation a été obser-
vée sont présentés comme « victimes ». En 
2013-14, c’était également le cas pour les 
moins de 12 ans. En revanche, les adoles-
cents étaient plus souvent décrits comme 
des « auteurs d’actes répréhensibles ». 

Parole d’adulte, 
image de jeune

Les précédents baromètres ont montré qu’il 
existait une tendance évolutive à l’accès à 
la parole directe, proportionnelle à l’âge. 
Ce qui signifie que plus on avance vers les 
tranches d’âges mûres, plus l’intervenant 
aura accès à la parole. Cela se vérifie tou-
jours dans les résultats 2018, à une excep-
tion près. Il est en effet intéressant de noter 
que c’est la part d’intervenants de 35-49 ans 
qui a le plus accès à la parole, que ce soit en 
tant que personnes interrogées43  (41,31%) 
que comme signataires (10,79%).  

Contrairement à 2013-14, la forte part 
d’intervenants de 19-34 ans « uniquement 
montrés » ne s’explique pas par leur forte 
présence dans l’information sportive. Hors 
sport, ils occupent toujours des rôles pas-
sifs  : 35,20% « dont on parle » et 37,20% 
« montrés uniquement ». La part d’interve-
nants de 13-18 ans montrés uniquement 
(33,33%) est trois fois plus importante qu’en 
2013-14.

Tableau 37

Répartition des âges par type d’intervenant

6,32%

10,79%

5,36%

6,88%

0,83%

12,50%

16,81%

7,25%

23,49%

24,84%

30,17%

38,42%
37,85%

34,01%

38,46%

36,67%

0,67%

1,15%

2,89%

1,58%
3,24%

1,92%

3,33%

57,50%

74,65%

71,43%

59,42%

45,50%

38,62%

51,15%

33,42%

43,53%

39,27%

54,81%

54,17%

28,75%

25,35%

10,92%

33,33%

27,79%

34,13%

11,21%

14,47%

11,67%

16,60%

4,81%

5,00%

<12 ans 2013-14

2018

13-18 ans 2013-14

2018

19-34 ans 2013-14

2018

35-49 ans 2013-14

2018

50-64 ans 2013-14

2018

>65 ans 2013-14

2018

Signataire

Directement cité

Dont la parole est rapportée

Dont on parle

Montré uniquement

Tableau 38

Rôle narratif : âge 

15,49%

24,64%

46,63%

62,37%

63,56%

71,67%

22,54%

26,09%

13,78%

12,37%

11,74%

15,00%

61,97%

49,28%

39,58%

25,26%

24,70%

13,33%

<12

13-18

19-34

35-49

50-64

>65

Personnage principal

Personnage secondaire

Personnage accesoire

I N F O
Q U E L L E
D I V E R S I T É ?

Avec l’âge, le rôle narratif des intervenants devient central dans les articles. En effet, si seuls 15,49% 
des enfants de moins de 12 ans sont les personnages principaux du récit, c’est le cas pour 71,67% des 
seniors. De même, 61,97% des enfants de moins de 12 ans sont considérés comme des personnages 
accessoires au récit, contre seulement 13,33% des seniors. Entre ces deux « extrêmes », apparait une 
évolution de la proportion de personnages principaux et une réduction de personnages accessoires en 
fonction de la catégorie d’âge. Cette tendance était déjà observable en partie en 2013-14, à part pour 
les 13-18 qui étaient très souvent au centre du récit. Le tableau 38 parle de lui-même.

La place des jeunes dans le récit médiatique

43. Regroupe les catégories d’intervenants « directement cités » (38,42%) et « dont la parole est 
rapportée » (1,15%).
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Les plus jeunes 
dans des rôles passifs

Une grande majorité des experts (68,75%44) 
et des porte-paroles (68,87%45) ont entre 35 
et 64 ans. En télévision46, 83,28% des porte-
paroles et 82,08% des experts ont entre 35 
et 64 ans. 

La majorité des jeunes de moins de 12 ans 
(71,83%) et des adolescents de 13 à 18 ans 
(55,07%) sont des sujets ou des figurants 
(respectivement 28,17% et 37,68%). C’était 
déjà le cas en 2013-1447.

Tableau 39

Répartition des âges par rôle

81,69%

65,22%

36,06%

15,26%

17%

11,67%

11,27%

13,04%

6,67%

15,94%

35,26%

29,74%

20,24%

15,00%

5,80%

19,87%

52,37%

55,47%

60,83%

<12

13-18

19-34

35-49

50-64

>65

Aucune mention

Prénom

Nom

Nom+prénom

Nom+prénom+profession

Prénom+profession

Nom+profession

Profession

44. Contre 73,20% en 2013-14.
45. Ils étaient 81,61% en 2013-14.
46. « Baromètre diversité & égalité 2017 », CSA : http://barometrediversite.be.
47. 57,5% des moins de 12 ans, et 71,43% des 13-18 ans en 2013-14 étaient des « sujets », et 28,75% 
des moins de 12 ans.

 <12 13-18 19-34 35-49 50-64 >65

Journaliste/photographe 0,00% 0,00% 2,24% 10,79% 6,48% 0,83%

Porte-parole 0,00% 1,45% 9,46% 27,37% 29,55% 16,67%

Expert 0,00% 0,00% 0,48% 1,84% 1,62% 1,67%

Quidam 0,00% 0,00% 0,32% 0,26% 0,40% 1,67%

Témoin 0,00% 1,45% 0,80% 0,53% 1,62% 1,67%

Expérience personnelle 0,00% 4,35% 13,78% 10,53% 4,86% 16,67%

Sujet individualisé 42,25% 37,68% 13,62% 28,16% 34,41% 46,67%

Sujet non-individualisé 28,17% 7,25% 0,80% 0,53% 0,81% 3,33%

Sujet sportif 1,41% 10,14% 25,64% 5,53% 2,83% 4,17%

Figurant individualisé 18,31% 30,43% 15,22% 13,16% 16,60% 5,83%

Figurant sportif 1,41% 0,00% 17,31% 1,32% 0,00% 0,00%

Figurant non-individualisé 8,45% 7,25% 0,32% 0,00% 0,81% 0,83%

Total général 100% 100% 100% 100% 100% 100%
L’identification, 
toujours liée à l’âge

Les résultats 2018, comme les années précé-
dentes, montrent  que le degré d’identification 
est proportionnel à l’âge. En d’autres termes, 
plus l’intervenant est âgé, plus il bénéficie 
d’une identification complète (avec mention 
des nom, prénom et profession). À l’inverse, 
plus l’intervenant est jeune, plus il y a de pro-
babilité de n’avoir aucune de ces mentions. 
La mention unique du prénom est fréquente 
chez les intervenants de moins de 18 ans. Les 
enfants sont aussi régulièrement mentionnés 
par leur « profession » d’élève (4,23%).� K

Tableau 40

Répartition de l’identification selon l’âge

http://barometrediversite.be


Il faut renforcer 
la présence des personnes 
handicapées dans la presse. Ce serait un grand 

pas pour l'humanité. 
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2.5. La diversité et le handicap

Sur les 18.647 intervenants qui composent 
l’échantillon, seuls 39 sont en situation 

de handicap visible ou cité. Comme dans les 
baromètres précédents, les intervenants avec 
un handicap visible ou cité sont extrêmement 
peu nombreux (0,21%, 0,16% en 2013-14, 
0.33% en 2011)48.

Deux tiers d’entre eux sont interrogés en rela-
tion avec leur handicap (4 sur 10 en télévi-
sion). Les intervenants avec un handicap sont 
toujours passifs : 37 d’entre eux ne sont pas 
interrogés (dans le baromètre du CSA, en 
télévision, cela concerne 85,16% des interve-
nants en situation de handicap). Comme en 
2013-14, la moitié des intervenants handica-
pés n’a aucune mention de nom, prénom ou 
profession. Contrairement au précédent baro-
mètre où la moitié des intervenants étaient 
présentés comme des victimes, on retrouve 
ici trois intervenants mis en avant pour leur 
réussite ou auteurs de «comportement mo-
dèle».� K

Les personnes handicapées sont invisibles. Quand elles  
sont visibles, c’est en lien avec leur handicap et dans un rôle 
passif, sans mention.

0,21%

99,79%

2018

Handicap cité ou perçu

Non

Tableau 41

Les handicaps visibles dans l’ensemble des articles

48. En télévision, le baromètre 2017 a montré une légère évolution du nombre d’intervenants à 
handicap visible en passant d’environ 0,30% dans les précédents baromètres à 1,48% d’interve-
nants concernés.

Répartition des personnes 
porteuses d’un handicap



Bonjour, je viens pour 
l'interview de l'expert sur

 la crise des crypto monnaies.

C'est moi.

Aha !

Non. Sans rire, 
il est où l'expert ? 



3. Focus Experts

Nous avons souhaité analyser plus profon-
dément le rôle d’expert.e. Car il s’agit du 

rôle médiatique pour lequel les journalistes 
disposent de choix, même relatifs.

117 intervenants dont le rôle médiatique est 
celui d’«  expert » ont été identifiés dans ce 
baromètre. Si le chiffre est relativement bas, 
il permet néanmoins d’amorcer quelques ré-
flexions. L’objectif visé est de déterminer qui 
sont les experts présents dans nos quotidiens
.
Sur les 84 experts dont le genre a été iden-
tifié, la très grande majorité (74) sont des 
hommes. Sur les 16 experts dont l’origine a 
été identifiée, seule une personne est perçue 
comme issue de la diversité d’origine.

Tableau 42

Répartition par genre dans le rôle d’expert
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74

10

01 Homme

02 Femme

Genre

Nombre de n° d’intervenant

Rôle médiatique

Tableau 43

Répartition de la diversité d’origine dans le rôle d’expert

15

1

PNID

PCIDD

Le domaine d’expertise « économie/
finance  » est largement dominé par les 
hommes (28 pour 0 femmes), tout comme le 
sont la politique et les relations internatio-
nales (11 hommes pour 1 femme), le sport (9 
hommes pour 0 femmes) et le droit dans une 
moindre mesure (7 hommes pour 2 femmes). 
Il est difficile d’affirmer des tendances pour 
les domaines qui sembleraient plus associés 
au genre féminin mais remarquons que les 
experts en diversité et égalité des chances 
(1) et en sciences humaines et sociales (2) 
sont exclusivement des femmes. Pour les 
expertises en éducation, on a fait appel à 4 
hommes. Lorsque l’on regarde le thème des 
articles dans lesquels on retrouve des ex-
perts, on observe une grande présence mas-
culine en économie, en politique mais aussi 
en sciences.

73

11

Homme
Femme
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Tableau 44

Thème d’intervention de l’expertise selon le genre

Homme Femme Total général

Diversité et égalité des chances 1 1

Droit 7 2 9

Economie/Finance 28 28

Education 4 4

Entreprise / PME 1 1

Environnement et Nature 1 1

Multiculturalité, migration et intégration 1 1

Relations internationales 3 3

Sciences humaines et sociales 2 2

Sciences politiques 8 1 9

Soins et santé 3 1 4

Sport 9 9

Transports et mobilité 2 2

Total général 63 11 74

Homme Femme Total général

Politique 12 1 13

Economie/ finance 29 1 30

Sport 9 9

Faits divers 1 2 3

Justice 3 3

Société 4 3 7

Science/ technologie 7 7

Santé/bien-être 4 1 5

Médias/ Nouvelles technologies 1 1 2

Enseignement/éducation 4 4

Environnement/milieu/mobilité 1 1

Total général 74 10 84

Tableau 45

Thème de l’article selon le genre
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Les femmes expertes semblent proportion-
nellement provenir à parts égales du monde 
académique (3), professionnel (4) et asso-
ciatif (3) alors que les hommes proviennent 
principalement des domaines académique et 
professionnel (respectivement 28 et 30, pour 
5 provenant du monde associatif). Cela se 
confirme lorsque l’on observe le rôle social 
des différents intervenants experts.

Tableau 46

Domaine de référence de l’expert

Homme Femme Total général

Académique 28 3 31

Professionnel 30 4 34

Associatif 5 3 8

Total général 63 10 73

Tableau 47

Rôle social de l’intervenant « expert »

Homme Femme Total général

Élève/étudiant 1 1

Professionnel/travailleur 15 3 18

Membre d’une association/ d’un mouvement de jeunesse/ 
acteur de terrain

5 2 7

Académique 20 4 24

Total général 41 9 50

On observe que L’Echo, journal qui contient le 
plus d’intervenants identifiés comme experts 
dont le genre est identifiable, n’a fait appel 
qu’à des experts hommes (28 hommes, dont 
16 experts en économie). L’Avenir semble 
le moins inégalitaire mais l’échantillon est 
particulièrement restreint (7 hommes pour 3 
femmes).

Tableau 48

Présence des experts par titre de presse

Homme Femme Total général

La Dernière Heure/ 
Les Sports

5 1 6

La Libre Belgique 14 2 16

L'Avenir - Le Courrier  
de l'Escaut

7 3 10

Le Soir 18 4 22

L'Echo 28 28

Nord Éclair 2 2

Total général 74 10 84
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Si l’on observe dans quel type d’article les 
experts sont interrogés, on remarque que les 
interviews (9 hommes pour 1 femme) et les 
analyses (28 hommes pour 3 femmes) sont 
les plus inégalitaires en terme de présence 
des femmes..

Tableau 49

Experts par type d’article
Homme Femme Total général

Brève 1 1

Interview 9 1 10

Enquête 20 3 23

Reportage 8 1 9

Filet 7 2 9

Analyse 28 3 31

Editorial 1 1

Total général 74 10 84

On retrouve proportionnellement plus d’ex-
pertes dans les pages locales (5 femmes 
pour 3 hommes) alors que les articles à por-
tée nationale (15 hommes pour 2 femmes) 
et surtout internationale (49 hommes pour 3 
femmes), ou lorsqu’il n’y a pas de portée spé-
cifique (7 hommes pour 0 femmes), font inter-
venir principalement des experts masculins.

Tableau 50

Experts selon la portée de l’info des articles

Homme Femme Total général

Non pertinent 7 7

Locale 3 5 8

Nationale 15 2 17

Internationale 49 3 52

Total général 74 10 84

Tableau 51

Présence des experts en Une

Homme Femme Total général

Non 48 8 56

Oui, titre principal 8 8

Oui, lancement 18 2 20

Total général 74 10 84
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Tableau 52

Les experts par catégorie socioprofessionnelle 
Au sujet de la catégorie socioprofessionnelle 
des experts identifiés, proportionnellement, 
on trouve (un peu) plus de catégories «intel-
lectuelles» chez les femmes que chez les 
hommes. Ces derniers sont cependant pour 
un tiers des « cadres et dirigeants » (20/59) 
contre une seule chez les femmes (qui tra-
vaille pour l’Institut pour l’égalité des femmes 
et des hommes).� K

Homme Femme Total général

Dirigeants et cadres supérieurs  
de l'administration publique

4 1 5

Dirigeants et cadres d'entreprise 16 16

Autres professions intellectuelles et 
scientifiques (avocat, médecin, etc.)

35 7 42

Sportif 2 2

Autres professions intermédiaires 1 2 3

Elève de l'enseignement supérieur 1 1

Total général 59 10 69
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Et tu es 
né où, toi ? À Knokke. 

Et toi ? 
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4. Conclusions

4.1. Synthèse des résultats

Quels sont les enseignements de l’étude 
« Egalité et diversité dans la presse quo-

tidienne – 2019 » de l’AJP ? Les précédentes 
études dataient de 2010, puis 2013-14. 
Quatre ans plus tard, on constate des évolu-
tions positives mais également des régres-
sions. D’autres critères affichent des résultats 
en stagnation. Cette synthèse permet une 
vision globale de l’analyse et de ses points 
les plus marquants

Genre : l’information reste masculine, sur-
tout en sport !

En 2019, au premier abord, la présence des 
femmes est en recul. Les femmes représen-
tant en moyenne générale 15,39% des inter-
venants dans l’information de la presse quo-
tidienne, ce qui représente une perte de 2 
points. Mais l’analyse montre que ce sont les 
pages sportives qui plombent les résultats : la 
presse consacre très peu de place au sport 
féminin (6% de femmes dans les pages spor-
tives) et encore moins aux joueuses. Mais 
dans les contenus hors sport, la présence 
des femmes est en réalité en progression : 
on passe de 25% à 30% de femmes.

Les femmes sont toujours peu présentes dans 
la thématique économie (statu quo à 18%). 
En revanche, elles gagnent environ 5 points 
dans la thématique politique. Elles sont éga-
lement plus présentes dans les faits divers. 

La plus forte parité se trouve dans la repré-
sentation des jeunes de moins de 18 ans 
(49% de « femmes »). Entre 19 et 65 ans, 
la présence des femmes tombe à 20%, soit 
bien en dessous de la réalité de la population 
belge. 

La part de femmes dans les catégories so-
cioprofessionnelles supérieures1 reste mino-
ritaire (entre 12 et 19%) mais poursuit la pro-
gression constatée en 2013-14 (+3 points). 
Les femmes sont aussi plus présentes qu’au-
paravant dans les professions intellectuelles2 
(+7 points).

La part de femmes journalistes est de 23%, 
ce qui s’approche de la réalité de la profes-
sion dans la presse quotidienne qui est de 
27%3.

Les femmes sont surtout présentes dans 

des rôles passifs, de manière encore plus 
marquée que dans notre étude précédente. 
Quand elles ont la parole, c’est surtout dans 
des rôles de vox populi (environ 27%). Si la 
part de femmes dans le rôle de porte-parole 
est plus importante qu’auparavant (elle passe 
de 14 à 20%), la part d’expertes n’a pas évo-
lué et est même légèrement en recul, à 13% 
seulement.

Enfin, on notera qu’alors que les femmes sont 
les plus interrogées sur des questions liées 
au genre, les hommes sont les plus interrogés 
sur des sujets liés à leur profession. 

Origine : plus de diversité dans l’informa-
tion nationale, moins dans le sport

La part d’intervenants issus de la diversité 
d’origines, qui était passée de 17 à 33% dans 
les deux baromètres précédents, se stabilise 
à 34% en 2018. Cette diversité provient sur-
tout de l’information internationale (49%) et 
des articles qui traitent de sport (38%). Même 
sans ces deux critères, la diversité d’origines 
reste plus importante que celle que l’on ob-
serve à la télévision (14%). 

1. Les cadres et dirigeants de l’administration publique, les dirigeants et cadres d’entreprise et les 
membres de l’exécutifs et des corps législatifs.
2. Telles que médecin, avocat, etc.
3. Selon les statistiques 2018 de l’AJP portant sur les journalistes salariés professionnels et 
stagiaires.
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L’information locale présente moins de diver-
sité d’origine qu’auparavant (-5 points). Avec 
pour conséquence que ce sont les quotidiens 
régionaux qui sont les moins diversifiés au 
plan de l’origine. L’information nationale pro-
gresse de 3 points et présente 25 % d’interve-
nants issus de la diversité. 

On retrouve toujours autant de diversité dans 
la thématique « politique » (38%), principale-
ment dans la politique internationale. Le sport 
est toujours riche en diversité d’origines, mais 
de manière moins marquée qu’auparavant : 
on passe de 44 à 38%. Une diminution égale-
ment constatée dans la profession de sportifs 
qui passe de 55% à 41% de personnes issues 
de la diversité d’origines. 

Les rôles « prestigieux » sont moins diversi-
fiés : on compte 20% de porte-paroles (contre 
29% en 2013-14) et seulement 6% d’experts 
issus de la diversité d’origines (14% précé-
demment). C’est dans les rôles passifs (86%), 
surtout dans le domaine du sport, que l’on 
trouve le plus de diversité.

Professions : moins de cadre sup, plus de 
sportifs

Il y a toujours aussi peu de diversité dans les 
catégories socioprofessionnelles présentes 
dans nos quotidiens.

61% des intervenants présents dans la presse 
quotidienne sont des sportifs de profession. 
Les catégories socioprofessionnelles supé-
rieures4 sont moins présentes : elles comptent 
37% d’intervenants (contre 56% dans le der-
nier baromètre). 

On observe toujours une diversité sociopro-
fessionnelle très pauvre dans les quotidiens 
francophones. Les intervenants des CSP 
supérieures et les sportifs représentent 94% 
des CSP dans l’échantillon. Les ouvriers, les 
étudiants, les agriculteurs, les chômeurs, et le 
reste de toutes les catégories de professions 
ne représentent que 6%. 

Âge : les jeunes moins identifiés et moins 
interviewés

La catégorie des 19 à 34 ans est la plus repré-
sentée dans la presse quotidienne. Les inter-
venants y sont deux fois plus présents que 
dans la réalité de la population : 41% (contre 
20% dans la population belge). La moitié de 
cette catégorie est composée de sportifs. Les 
moins de 18 ans perdent en présence (9% 
contre 12% en 2013-14). 

Les intervenants de moins de 35 ans sont les 
moins interviewés (entre 7 et 25% d’entre eux 
alors que les 19-34 ans sont les plus présents 
dans l’échantillon). 

4. Cadres et dirigeants, et professions intellectuelles et scientifiques.

L’identification est toujours liée à l’âge de l’in-
tervenant : plus il est âgé, plus il est identifié de 
manière complète (prénom+nom+profession).  
Les intervenants de plus de 65 ans sont les 
mieux identifiés (61%).  

L’invisibilité des personnes handicapées

L’échantillon compte 39 personnes en situa-
tion de handicap (0.21%). La plupart du 
temps, elles sont interrogées en raison de leur 
handicap. La moitié d’entre elles ne sont pas 
identifiées.� K

I N F O
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Notes
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J'aimerais tellement 
que mon journal 
vous parle plus  ! 

J'aimerais tellement 
que votre journal 
parle plus de moi  ! 
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4.2. En guise de conclusion

La représentation de la diversité dans les 
pages de nos quotidiens ne progresse 

guère. Depuis notre première étude, qui poin-
tait de très nombreuses carences (dans la 
présence et la représentation des femmes, 
des personnes issues de la diversité d’ori-
gine, des professions, des tranches d’âge, du 
handicap), on doit malheureusement consta-
ter qu’il n’y a pas d’avancées significatives, 
malgré les actions de sensibilisation entre-
prises. 

Pourtant, les questions d’égalité et de diver-
sité n’ont jamais été à ce point au centre des 
débats. Mais l’impact sur ceux et celles qui 
produisent l’information semble marginal. 
L’enjeu est important : il est de la responsa-
bilité sociale des médias de représenter une 
image complète - à tout le moins non biaisée- 
des différentes catégories qui constituent 
notre société. 

Les femmes sont toujours largement sous-re-
présentées dans la presse, gommées, voire 
même « asphyxiées », par une information 
sportive focalisée sur le sport masculin. Le 
succès récent (juin 2019) des compétions 
féminines de football  montre pourtant un 
changement de mentalité dont les médias 
d’information échouent à être les précur-

seurs. Notre échantillon date de 2018, avant 
cet engouement donc, mais après et pendant 
le mouvement #metoo, qui a suscité de nom-
breux débats sur la place, la représentation 
et la présence des femmes, notamment dans 
les médias.

Dans l’information hors pages sportives, la 
présence des femmes est en hausse - très 
modérée - mais elle reste loin d’être média-
tiquement valorisante. Il est étonnant de ne 
constater aucune progression dans le rôle 
d’experte. Il en va de même pour les per-
sonnes issues de la diversité d’origine : on 
constate même une régression dans cette 
catégorie « expert ». Le profil type de l’expert 
reste l’homme blanc, entre 35 et 49 ans.

Il faut s’interroger sur les raisons de ce statu 
quo. L’AJP, pour soutenir les journalistes dans 
leur recherche d’expert.e.s, a  créé la base 
de données Expertalia.be, qui regroupe des 
femmes expertes, et des hommes experts 
pour autant qu’ils soient issus de la diversité 
d’origines. Si les responsables des rédactions 
ont marqué leur enthousiasme lors du lance-
ment de cet outil, celui-ci tarde à marquer 
durablement ses effets dans les pages des 
journaux. Plusieurs centaines de journalistes 
utilisent pourtant Expertalia. Les routines 

professionnelles, le rythme de production de 
l’info et « l’entre soi » commode sont-ils les 
seules explications aux carences observées ?  

Il ne faut pas focaliser uniquement sur la 
presse quotidienne : elle n’est pas la seule à 
escamoter des pans entiers de la population 
dans ses pages. On retrouve en télévision 
beaucoup de similitudes dans les déficits 
pointés en matière d’égalité et de diversité. 

Les femmes, les personnes issues de la di-
versité d’origine, les jeunes, les personnes 
âgées, les personnes porteuses d’un handi-
cap, les ouvriers, les chômeurs… autant de 
catégories qui constituent notre société et 
qui ne se (re)trouvent pas dans nos médias. 
Autant de personnes qui constituent un lec-
torat potentiel, et donc un enjeu économique 
important. Pour les toucher, il faudra repenser 
le journal de demain autrement que par la mo-
dernisation de son format. Et l’enjeu dépasse 
la seule question du modèle économique. La 
réflexion à mener sur ce point est un vaste 
chantier que certains médias étrangers ont 
déjà amorcé. La Belgique leur emboitera-t-
elle le pas ?� K

Retrouvez toutes nos études sur :  
www.ajp.be/diversite

1. http://www.ajp.be/diversite/bonnespratiques.pdf

http://Expertalia.be
http://www.ajp.be/diversite
http://www.ajp.be/diversite/bonnespratiques.pdf
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